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Canadien: 
le rapport 

rate la cible
Le Comité du ministre 

sur le transport aérien passe 
sous silence les acquisitions 

à fort prix du passé
Mis sur pied dans la foulée de cette autre restruc­
turation majeure de Canadien International, à la 
demande des syndicats appelant à une re-régle- 
mentation de l’industrie de l’aviation civile au 
pays, le Comité du ministre sur les questions de 
politique de transport aérien a accouché, vendre­
di, d’un rapport peu convaincant. Un rapport 
sans aucune recommandation, écrit à partir de 
«discussions sans issue», qui n’a pas su aborder 
ce qui est probablement la principale raison der­
rière cette autre déconfiture de Canadien: ses ac­
quisitions à fort prix du passé.

is sur pied de façon improvisée en décembre 
1996, en réponse aux préoccupations expri­
mées par les syndicats représentant les em­

ployés de Canadien — à qui le transporteur demandait une 
nouvelle fois de contribuer à un énième plan de sauvetage 
—, le Comité du ministre sur les questions de politique de 

transport aérien a déposé un rapport 
“~ÆÊHT] que le nouveau ministre des Trans-

ports, David Collenette, a qualifié 
d’«important document de travail». 

W ^ m C’est, sans doute, pour être poli et gen- 
*** * til! D'hic, c’est que ce rapport n’appor­

te rien de nouveau, qu’il oppose l’appel 
des syndicats à une re-réglementation 
de l’industrie et les doléances des 
autres intervenants face au poids de la 
taxation. Le hic, enfin, c’est qu’il laisse 
de côté les principales raisons derrière 
le deuxième plan de sauvetage majeur 
de Canadien International en cinq ans: 
son passé entaché de mauvaises acqui­

sitions à fort endettement (CP Air, puis Wardair), devenu 
une hypothèque que doit supporter Air Canada.

Ce comité, créé par l’ancien ministre des Transports 
David Anderson, était composé de 21 représentants issus 
de 11 organisations. Il s’est réuni à chaque mois de mars à 
octobre 1997 pour discuter de l’état de l’industrie du trans­
port aérien, pour analyser les futures tendances et possibi­
lités et pour étudier les mesures ou les politiques que 
pourraient adopter le gouvernement et l’industrie pour 
renforcer cette dernière. Cette créature se voulait une ten­
tative du gouvernement fédéral d '«encourager les syndicats 
touchés» à accepter les nouvelles compressions exigées 
par Canadien dans son plan de sauvetage.

Or, à la lecture des 22 pages que renferme le document, 
on ne peut observer que l’absence de consensus, lire des 
résultats d’une «discussion sans issue», pour reprendre l’ex- 
pression utilisée dans le document. Ce que l’on pouvait 
voir se dessiner, dès le début du processus, prend forme: 
l’éléphant a accouché d’une souris. Mais entre-temps, Ot­
tawa aura eu raison de la résistance de la partie syndicale 
qui se refusait, en novembre 1996, de contribuer une nou­
velle fois à la caisse.

La polarisation est vite apparue entre la thèse du «smart 
régulation» débattue sans cesse par les représentants syn­
dicaux, siégeant au sein du comité, et les autres interve­
nants de l’industrie, défendant essentiellement le statu quo 
et la libre concurrence, tout en déplorant le poids excessif 
des nombreuses taxes. Au contraire, ces derniers esti­
ment que si le gouvernement devait envisager un change­
ment dans sa politique, «cela devrait être pour étendre ses 
politiques de libéralisation à un plus grand nombre de mar­
chés internationaux».

Pour les premiers, la déréglementation de l’industrie, 
amorcée au milieu des années 1980, est la grande respon­
sable de l’état de santé précaire de nos transporteurs, de la 
disparition des Nationair, Fortunair, Destinair, Triton et 
cie, et de l’incapacité des transporteurs à escomptes (tels 
Greyhound et VisUUet) à résister au poids des transpor­
teurs nationaux. «Plusieurs des nouveaux entrants, qui, se­
lon les promoteurs de la déréglementation, étaient censés re­
vitaliser le secteur, ont fait faillite [Nationair] ou cessé leurs 
activités», a-t-on rappelé de sources syndicales. On oublie 
que Nationair a baissé les bras sous l’effet de la crise du 
Golfe, d’une sous-capitalisation chronique, d’un conflit 
long et coûteux avec ses agents de bord et de mauvais in­
vestissements. On oublie que les nouveaux venus aspirant 
se nourrir du cadavre de Nationair n’avaient pas la structu­
re financière appropriée et qu’Ottawa est venu mettre de 
l’ordre dans cette industrie en imposant des normes à l’en­
trée plus sévères.

On oublie enfin que des transporteurs tels Air Transat, 
Canada 2000 et Royal ont su prendre la relève avec une tel­
le efficacité que les transporteurs nationaux ont été en dé­
finitive expulsés du segment des voyages loisirs.

On oublie, enfin, que les problèmes de Canadien Inter­
national sont essentiellement attribuables à des décisions 
commerciales coûteuses prises dans le passé et qu’Air Ca­
nada est affaiblie, ou ralentie volontairement dans sa croisr 
sance, par une intervention arbitraire d’Ottawa, préoccupé 
par le poids électoral de Canadien dans l’Ouest, qui perpé­
tue le monopole de Canadien sur les principales routes de 
l’Asie tout en ouvrant les principaux marchés d’Air Canada 
à l’action de puissants concurrents. Et ce, en contravention 
directe avec sa propre politique en matière de partage des 
routes internationales.

Un élément mérite toutefois d’être retenu dans le rap­
port du comité. Il a été soulevé par les représentants syn­
dicaux, qui expriment leur inquiétude «qu’à moins que des 
politiques plus actives soient introduites, les transporteurs ca­
nadiens vont devenir de plus en plus des services d’apport tri­
butaires des compagnies aériennes américaines plus puis­
santes, et que les services aériens canadiens ne desserviront 
plus que des points secondaires aux extrémités des réseaux en 
étoile américains». C’est exactement la forme qu’a prise 
Canadien International dans son alliance avec American 
Airlines et dans son déploiement international. Et c’est 
exactement ce qu’Air Canada veut éviter, malgré tous les 
freins appliqués par le gouvernement fédéral dans le déve­
loppement de ses routes internationales.

La compagnie se départira de sa participation dans Foresterie Noranda

Noranda revient à ses sources
La mode est indiscutablement à l’abandon de la 
diversification dans le monde des grandes entre­
prises. Après plusieurs autres, Noranda y suc­
combe à son tour. Cette société qui a déclaré des 
revenus de 9,7 milliards en 1996 et généré un 
rendement sur l’avoir des actionnaires d’à peine 
5 % revient aux activités qui ont été à l’origine de 
sa réussite.

CLAUDE TURCOTTE 
LE DEVOIR

Noranda a décidé de revenir à ses sources, c’est-à-dire 
les mines et les métaux. Cela implique qu’elle va se 
départir en totalité de sa participation de 66 % dans Fores­

terie Noranda. L’actionnaire principal deviendra Edper 
Brascan, le holding détenu par la branche torontoise de la 
famille Bronfman, dont la participation sera de 26 % une 
fois la transition complétée.

Par ailleurs, les sommes d’argent qui proviendront de la 
vente d’autres actifs qui ne sont pas considérés comme fai­
sant partie du créneau majeur d’activités seront en grande 
partie réinvesties dans deux projets envisagés, notamment 
celui de l’usine de magnésium Magnola à Asbestos. David 
Kerr, qui devient président de la nouvelle Noranda, n’a pas 
hésité à dire en conférence de presse hier qu’il aimerait al­
ler plus vite avec le projet Magnola, si cela était possible. 
Un autre investissement serait effectué en Zambie, où No­
randa a aussi des plans de développement.

Au cours de la prochaine année, Noranda se propose de

distribuer à ses actionnaires, sous forme de dividende, son 
investissement dans Foresterie Noranda. La quantité d’ac­
tions détenues par le public augmentera presque du 
double, ce qui portera sa valeur à un milliard, sans que la 
valeur boursière globale de cette entité ne soit modifiée 
par suite de cette redistribution.

Hier, le titre de Foresterie Noranda a connu une baisse 
de 40 C pour finir la journée à 8,40 $. Le titre du groupe 
Noranda a pour sa part enregistré une hausse de 1,50 $ à 
la Bourse de Toronto et de 1,70 S à celle de Montréal, pour 
clôturer à 25,15$.

Foresterie Noranda est devenue une société ouverte il y 
a dix ans et fonctionne en tant qu’entreprise distincte au 
sein du groupe Noranda. Elle se situe maintenant parmi 
les plus grandes sociétés intégrées de produits forestiers 
au Canada avec 10 000 employés et un chiffre d’affaires à 
la hauteur de 2,3 milliards en 1996.

Même stratégie
Le changement annoncé dans l’actionnariat ne modifie 

en rien la stratégie de l’entreprise, comme le confirme 
Linn Macdonald, président et chef de la direction de Fo­
resterie Noranda: «Nous avons joui d’une relation construc­
tive et positive avec Noranda inc. tout en développant notre 
entreprise. Nous nous réjouissons de cette occasion de tra­
vailler en étroite collaboration avec Edper Brascan qui ap­
puie totalement nos plans en vue d’améliorer les marges bé­
néficiaires et de créer une valeur pour les actionnaires.»

Foresterie Noranda exploite douze scieries, dix usines 
de panneaux, deux usines de pâte commerciale et cinq pa- 
petières. Ces actifs se retrouvent dans quatre provinces ca­
nadiennes, sept Etats américains et au Royaume-Uni.

Parmi les actifs que Noranda veut mettre en vente, il y a

Noranda Ressources énergiques Norcen et Canadian 
Hunter Exploration, deux sociétés œuvrant dans le domai­
ne du gaz naturel.

In décision de ne plus être un groupe diversifié et de se 
concentrer sur l’exploitation minière et métallurgique dé­
coule d’une remise en question qui a commencé à l’été de 
1996. Les administrateurs de Noranda en étaient venus à 
la conclusion qu’il fallait prendre des mesures pour maxi- 
miser le rendement sur l’avoir des actionnaires.

On pense qu’avec les mesures annoncées, on pourra 
doubler le rendement, présentement de 6 %, pour le porter 
dans cinq ;uis à 12 % jxmr l’ensemble du cycle économique. 
Il va sans dire que le repositionnement des actifs a des 
conséquences sur l’ensemble de l'organisation et des struc­
tures de l’entreprise. Ainsi, Noranda intégrera son siège so­
cial et un certain nombre de sociétés d’exploitation dans 
une seule organisation qui comprendra Noranda inc., Mé­
tallurgie Noranda, Mines et Exploitation Noranda, Noran­
da Aluminium, Industries de câbles d’acier et Rudolf Wolff. 
Noranda a par ailleurs l’intention d’augmenter progressive­
ment sa participation actuelle de 46 % dans Falconbridge.

Pour l’instant, la réorganisation ne touche que la haute 
direction. Courtney Pratt préside désormais le conseil 
d'administration. M. Kerr agit comme président et chef de 
la direction. Trois postes de vice-président directeur ont 
été créés. Li prochaine étape consistera à définir les dé­
tails de la structure organisationnelle, ce qui devrait être 
complété à la mi-janvier.

L’exécution du plan entraînera l’élimination d’un certain 
nombre de postes qui seront devenus «redondants». M. 
Kerr était incapable de dire hier combien d’employés se­
ront ainsi touchés, mais il a promis qu’ils seraient traités 
«avec équité et respect».

Deuxième partie d’une étude de Rosaire Morin, directeur de L'Action nationale

L’exode de l’épargne québécoise 
dépasse les 200 milliards

ROBERT DUTRISAC 
LE DEVOIR

P
lus de 200 milliards de 
l’épargne québécoise sont 
investis ailleurs qu’au Qué­
bec, une situation qui en­
traîne «des conséquences dé­
sastreuses sur le développement et sur la 

vie psychologique et matérielle des Qué­
bécoises et des Québécois», ainsi que la 
perte de 23 000 emplois directs liés à la 
gestion cette somme.

C’est le constat que fait le franc-ti­
reur Rosaire Morin, directeur de la re­
vue L’Action nationale, qui revient à la 
charge avec la deuxième partie d’une 
étude intitulé «La déportation québécoi­
se», où il tient compte de l’ensemble 
des institutions financières — banques, 
caisses populaires, sociétés de fiducie, 
fonds communs de placement, compa­
gnies d’assurances, caisses de retraite 
et Caisse de dépôt et placement du 
Québec — dans lesquelles l’épargne 
des Québécois est canalisée.

L’an dernier, M. Morin avait publié la 
première partie de son étude sur les 
fonds communs de placement, où il Eli­
sait état d’une hémorragie de 21 mil­
liards. Dans la deuxième partie, il a ré­
visé ses chiffres à la hausse, des 
chiffres qui sont «encore en deçà de la 
réalité», a-t-il confié en entrevue au 
Devoir.

Ainsi, dans le seul secteur des fonds 
communs de placement, l’exportation 
des capitaux s’élève plutôt à 35 mil­
liards. Les caisses de retraite au Qué­
bec sont responsables d’un écoule­
ment d’au moins 90 milliards, une don­
née qu’une analyse plus fine encore 
viendra augmenter, a signalé M. Mo­
rin. Dans les valeurs mobilières qui 
transitent à travers les banques et les 
sociétés de fiducie, 50 autres milliards 
viennent s’ajouter. Le Mouvement Des­
jardins investit 20 milliards de 
l’épargne québécoise à l’extérieur du 
Québec, tandis que la Caisse de dépôt 
y envoie 31 milliards, soit un peu plus 
de la moitié de son actif, selon M. Mo­
rin. En additionnant ces sommes, on 
arrive à 226 milliards. Pour Rosaire 
Morin, «la gestion de l’épargne québécoi­
se est catastrophique, elle se traduit au 
Québec en chômage, en pauvreté. Elle 
crée des emplois sous d’autres cieux. Elle 
finance des entreprises extérieures qui, 
souvent, viennent concurrencer les socié­
tés d’ici».

Selon M. Morin, il est faux de pré­
tendre que le Québec est un importa­
teur net de capitaqx, comme le soutient 
le ministre de l’Economie et des Fi­
nances, Bernard Landry, une affirma­
tion qui témoigne de «la faiblesse» du 
gouvernement face aux places finan­
cières étrangères.

Les Québécois confient la gestion 
de plus de la moitié de leurs épargnes 
à des sociétés dont le centre de déci­
sion est situé hors Québec, notam­
ment à Toronto. Et ces sociétés, ba­
sées à Toronto, investissent peu au 
Québec, note M. Morin.

Les cinq plus grandes banques ca­
nadiennes, la CIBC, la Banque de 
Montréal, la Banque Scotia, la 
Banque Royale et la Banque Toronto- 
Dominion, gèrent un total de 44,7 mil­
liards dans leurs sociétés de fonds

communs de placement qui n’ont pla­
cé que 602 millions dans des titres du 
secteur public québécois (obligations 
du Québec, d’Hydro-Québec, des mu­
nicipalités, des cégeps, etc.). Les 
fonds communs de la Banque de 
Montréal ne détiennent aucun titre 
du gouvernement québécois, relève 
M. Morin. Quant au Mouvement 
Desjardins, il a placé 83 % de ses va­
leurs mobilières à l’extérieur du Qué­
bec, souligne-t-il.

Dans l’ensemble des fonds com­
muns de placement, les sociétés qué­
bécoises ne gèrent que 4,35 % de l’ac­
tif global au Canada, qui s’élève à 
236,7 milliards, comparativement à 
79,2 % pour les sociétés établies en 
Ontario. Les Québécois ont fourni à 
ces fonds 50 milliards dont les quatre 
cinquièmes ont été confiés à des 
firmes de l’extérieur du Québec.

Part congrue
Ije bilan que dresse M. Morin, c’est 

que seulement 6 % de l'actif total des 
société de fonds communs de place­
ment au Canada sont investis au Qué­
bec, soit 14,2 milliards, soit quelque 
35 milliards de moins que leur mise.

Plusieurs leaders de cette industrie 
ne détiennent aucun titre du gouverne­
ment du Québec, signale M. Morin. 
C’est le cas des fonds les plus popu­
laires: Trimark, Templeton, Macken­
zie, Altamira, AGF, Great West du 
groupe Power. Très présent au Qué­
bec, le Groupe Investors, une autre fi­
liale de Power Corporation, n’a investi 
que 4,3 millions dans des obligations 
du secteur public québécois, soit un 
minuscule 0,017 % de son actif global 
de 24,5 milliards. «Il est vrai que Paul 
Desmarais a dit il y a quelques années 
que le Québec n’était pas un lieu propice 
à l’investissement», rappelle M. Morin.

Les grandes sociétés milliardaires 
de fonds communs de placement ont 
placé 4 % de leur actif global dans des 
entreprises québécoises, soit 9,6 mil­
liards. M. Morin fait une distinction 
entre les entreprises anglophones et 
francophones, constatant que le tiers 
de ce 9,6 milliards est investi dans des 
entreprises francophones. L’auteur 
admet que cette distinction peut être 
difficile à faire: Bombardier, par 
exemple, possède Canadair, une en­
treprise québécoise qui a toujours été 
anglophone, ou Alcan, que M. Morin 
qualifie d’anglophone. S’impose-t-elle 
d'ailleurs dans une société pluraliste 
comme le Québec? «Tout part de 
l’ambiguïté de l’identité québécoise. Si 
l’indépendance du Québec était réali­
sée, je ne tiendrais pas le même dis­
cours. Mais on ne peut pas devancer 
l’histoire», explique Rosaire Morin.

Les fonds communs de placement 
québécois, comme InvesNat de la 
Banque Nationale, Montrusco, Tal- 
vest, Desjardins et Industrielle-Allian- 
ce, ont placé davantage d’argent dans 
des entreprises de l'Ontario que dans 
des entreprises du Québec, soit deux 
milliards contre 878 millions.

Gérées pourtant au Québec, les 
caisses de retraite du secteur public 
québécois, quant à elles, ne font guè­
re meilleure figure que les fonds com­
muns de placement. M. Morin a ana­
lysé 26 de ces caisses du secteur pu-

JACQUES NADEAU LE DEVOIR

Pour Rosaire Morin, «la gestion de l’épargne québécoise est 
catastrophique, elle se traduit au Québec en chômage, en pauvreté. 
Elle crée des emplois sous d'autres cieux. Elle finance des entreprises 
extérieures qui, souvent, viennent concurrencer les sociétés d’ici».

Placements au Québec
Voici une liste de sociétés milliardaires de fonds communs de placement au Canada anglais 

qui n'ont pas une seule obligation du gouvernement du Québec (en date du 31 décembre 1996). 
L'actif est indiqué en milliard de dollars.

Obligations du Actif Obligations du Actif
Société Québec en 1996 Société Québec en 1996

Trimark 0 20 743 Global Strategy 0 2961
Templeton 0 11 564 Vista ManuLife 0 2945
Mackenzie 0 8935 AIC Group 0 2191
Altamira 0 6594 Canada Life 0 2167
Bank of Montreal 0 6267 BPI Financial 0 2067
AGF 0 5460 Guardian Group 0 1677
Great West 0 5225 Elliott, Page 0 1590
Dynamic 0 5116 GT Global 0 1578
20/20 0 4532 Maritime Life 0 1263
Integra 0 4362 Hong Kong 0 1236
Universel Mackenzie 0 3535 Empire 0 1072
Phillips, Hager 0 3465 Total 0 110 092

Placements d’lnvestors group
Voici les placements d'Investors Group dans le secteur public québécois (en 1996),

en milliers de dollars.

Catégorie placement

Gouvernement du Québec
Hydro-Québec
Municipalités
Communautés urbaines
Universités
Cégeps
Commissions scolaires 
Autres secteurs publics québécois 
Total du secteur public québécois

Source: L’Action nationale

% de l’actif
0,017

0,017

blic québécois, disposant d'un actif to­
tal de 4,8 milliards, et constate que les 
trois quarts de cette somme sont in­
vestis à l’extérieur du Québec. Seule­
ment 9,8 % de l’actif consistent en obli­
gations du secteur public québécois 
contre 21,7 % pour les obligations du 
gouvernement du Canada.

Dans ce portrait global, la Caisse de 
dépôt s'en tire assez bien, selon M. 
Morin, en raison principalement de 
son portefeuille d’obligations québé­
coises. M. Morin évalue à 44 % la part 
québécoise des investissements de la

Caisse de dépôt (qui estime, quant à 
elle, que cette proportion est de 55 % et 
comprend un jxru moins du quart de la 
valeur du portefeuille d’obligations du 
gouvernement fédéral, ce qui corres­
pond au poids démographique du 
Québec dans la fédération). Il déplore 
que la Caisse de dépôt n'ait investit 
que 7,4 % de son actif de 1996 dans des 
actions d'entreprises québécoises, soit 
4,4 milliards, contre 10,2 milliards 
dans des sociétés canadiennes à l’exté­
rieur du Québec et 9,4 milliards dans 
des entreprises étrangères.
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La station du Vermont intéresse Lifestyle Resorts Selon Louis Audet, président de Cogeco Faiblesse des prix

Mont Saint-Sauveur 
reçoit une offre d’achat 

pour Jay Peak
GÉRARD BÉRUBÉ 

LE DEVOIR

Deux mois après l'annonce offi­
cielle de sa mise en vente, Mont 
Saint-Sauveur International a annoncé 

hier avoir accepté les termes d’une 
offre d’achat déposée par l’ontarienne 
Lifestyle Resorts pour sa station de 
ski Jay Peak, au Vermont

«Si cette démarche est complétée à ta 
satisfaction des deux parties, l'on s’at­
tend à ce que la transaction soit 
conclue à la mi-décembre», a souligné 
Mont Saint-Sauveur dans son commu­
niqué. L’entreprise n’a pas voulu dé­
voiler les paramètres financiers de 
l'entente. «Lifestyle va entreprendre 
l’étape de vérification diligente et ce 
n’est qu’au terme de cet exercice que les 
modalités de la transaction pourront 
être dévoilées.»

L’annonce de cette mise en vente 
de Jay Peak avait été faite lors de l’as­
semblée annuelle de Mont Saint-Sau­
veur, le 22 septembre dernier. Ques­
tion, sans doute, d’établir les para­
mètres de la négociation, la direction 
de l’entreprise soulignait alors que les 
conclusions d’une firme d’évaluateurs 
établissaient à 14 millions la valeur 
marchande de ce site, acquis par 
Mont Saint-Sauveur en 1978 pour 
quelque 3,3 millions.

Mont Saint-Sauveur a pris la déci­
sion de vendre Jay Peak afin de 
concentrer ses efforts et ses res­
sources sur le développement de ses 
cinq stations ceinturant la vallée de 
Saint-Sauveur. Elle est propriétaire 
des monts Saint-Sauveur, Avila, Morin 
Heights, Gabriel et Olympia. «L’ar­

gent ainsi récupéré servira à réduire la 
dette, ce qui fera augmenter les béné­
fices et devrait en conséquence stimuler 
la valeur de l'action. Par la suite, il se­
rait possible de procéder à une nouvelle 
émission pour soutenir nos efforts d'ex­
pansion», avait résumé Jacques G. Hé­
bert, président du conseil, président 
et chef de l’exploitation, aux action­
naires et journalistes présents à l’as­
semblée de septembre. «Comme la so­
ciété a, au fil des ans, constitué un bloc 
homogène de stations et comme ce por­
tefeuille de stations est à la base même 
de notre expansion, il ne nous reste plus 
qu'à envisager la vente de Jay Peak», 
avait-il ajouté.

Mont Saint-Sauveur maintiendra 
des liens promotionnels avec Jay 
Peak.

Dans son communiqué diffusé 
hier, M. Hébert fait ressortir que Life­
style Resorts saura transformer cette 
station en une destination vacances 
quatre saisons. «Nous ne pouvions, 
seuls, investir dans l’optimisation du 
potentiel de développement de cette sta­
tion, qui vient d’être renforcé par l'ob­
tention récente des différents permis né­
cessaires à l’élargissement des infra­
structures, de ski et d'hébergement, et à 
la construction d'un terrain de golf.»

Lifestyle Resorts, de Barrie, en On­
tario, est propriétaire de Horseshoe 
Valley Resort, située au nord de To­
ronto. C’est une nouvelle entreprise 
mise sur pied dans le but d’acquérir, 
gérer et développer des centres de 
villégiature régionaux en Amérique 
du Nord. Lifestyle aurait conclu des 
ententes de principe en vue d’acqué­
rir deux autres centres régionaux.

JAPON

Mesures d’urgence 
pour stimuler l’économie

Tokyo (AFP) — Le gouvernement 
japonais a annoncé hier un pa­
quet de «mesures d’urgence» desti­

nées à stimuler une économie en pan­
ne, mais ce plan se contente de 
mettre l’accent sur la déréglementa­
tion, ignorant les appels répétés des 
milieux d’affaires pour des réductions 
d’impôt.

Ce plan, ont précisé les autorités ja­
ponaises, a pour objet de «renforcer et 
revigorer l'économie en utilisant la 
puissance du secteur privé tant en al­
lant de l’avant s’agissant des réformes 
structurelles».

Le paquet est décliné en sept cha­
pitres et 120 mesures. Les sept cha­
pitres sont:
■ la déréglementation de sept sec­
teurs: télécommunications, soins, tra­
vail, finances, distribution et trans­
ports, éducation et ouverture de sta­
tions service libre-service:

■ des mesures pour dynamiser les 
ventes immobilières:
■ une aide aux petites entreprises en 
difficulté;
■ la promotion des sciences et tech­
niques;
■ l’amélioration de l’accès des inves­
tisseurs étrangers au marché japonais;
■ le passage en revue la fiscalité des 
entreprises;
■ la promotion de l’utilisation des 
fonds privés pour la construction d’un 
aéroport à Nagoya (centre), un ré­
seau de transmission par fibres op­
tiques d’ici 2005 et des autres infra­
structures sociales.

De l’avis du directeur général de 
l’Agence de la planification écono­
mique Koji Omi, ce paquet de me­
sures va exercer «une influence positi­
ve» sur la croissance en dépit du fait 
qu’il ne contienne aucune mesure fis­
cale.

Les câblos offriront 
500 canaux et l’accès 

à Internet en 1999
FRANÇOIS NORMAND 

LE DEVOIR

Les câblodistributeurs projettent d’offrir 5(X) canaux aux 
foyers canadiens et l’autoroute de l’information au 
grand public dès l’automne 1999, a annoncé hier le prési­

dent de Cogeco, Louis Audet.
Invité par la Chambre de commerce du Montréal mé­

tropolitain, à l’occasion d’un déjeuner-conférence, à dres­
ser un portrait des télécommunications à l’aube du XXL 
siècle, M. Audet a d’ailleurs indiqué que les technologies 
alternatives des concurrents ne pourront probablement 
pas «égaler, et de loin», ce déploiement de canaux, fruit de 
la technologie numérique.

A quoi les consommateurs doivent-ils s’attendre? À une 
«super-boîte» par laquelle convergeront la télévision, le té­
léphone (la téléphonie locale) et les autoroutes de l’infor­
mation. On assistera alors à la naissance d’un mutant, le 
terminal Internet («network computer») ou la diffusion par 
le Web, bref le «téléordinateur», pour reprendre un néolo­
gisme.

Le consommateur pourra donc se procurer une «super­
boîte» qui fera le travail de plusieurs équipements actuelle­
ment disponibles sur le marché, et ce, à moindre coût que 
la somme desdits équipements, a indiqué M. Audet. Mais 
les coûts d’utilisation de la «super-boîte» ne seront pas né­
cessairement à la baisse, a-t-il concédé. «C'est à voir, mais il 
n 'est pas impossible que les prix baissent éventuellement.»

Cogeco et les câblodistributeurs évaluent par ailleurs s’il 
y aurait un marché pour offrir d’autres services tels que 
les appels interurbains, les systèmes d’alarme et les téléa­
vertisseurs.

L’avenir d’Internet passe-t-il 
par la câblodistribution?

C’est connu, la compétition est très féroce entre les câ­
blodistributeurs et l’industrie de la téléphonie. «Bien sûr, 
nous perdrons des abonnés [aux mains de] ces concurrents», 
admet M. Audet. Mais il s’est empressé de préciser que 
les compagnies de câble continueront de prospérer grâce 
à la mise en marché de nouveaux services, exploitant la 
composante bidirectionnelle, comme l’accès à Internet «à 
très haute vitesse» à tous les foyers.

Le branchement par câble, fait-il valoir, est plus effica­
ce pour offrir Internet aux consommateurs à un prix ac­
cessible. «Adhérer à Internet par le câble, plutôt que la 
ligne téléphonique, c’est comme circuler en Formule 1 au

lieu de circuler à pied», a-t-il lancé sur un ton humoris­
tique.

Bill Gates, selon lui, a reconnu cette performance, le 9 
juin dernier, lorsqu’il a annoncé que Microsoft avait investi 
un milliard de dollars américains pour détenir une partici­
pation de 11,5 % dans Copicast, le quatrième câblodistribu- 
teur en importance aux Etats-Unis.

M. Audet a de plus rappelé que Bill Gates a également 
contourné la saturation de la vente d’ordinateurs person­
nels, présents dans près de 40 % des foyers américains, en 
achetant Web-TV au coût de 425 millions, la technologie 
qui permet d’accéder à Internet par le téléviseur.

Microsoft est allée plus loin, a-t-il souligné. «Elle a, en 
quelque sorte, mis l’industrie du câble au défi de s’associer à 
elle pour développer un circuit intégrant l’accès conditionnel, 
la compression numérique, le modem à haut débit et, ultime­
ment, le branchement téléphonique.»

Pour relever le défi lancé par Microsoft, le consortium 
des plus grands câblodistributeurs américains a détermi­
né une «plateforme multifonctionnelle» — une norme com­
mune aux câblodistributeurs nord-américains — appelée 
«open cable».

C’est justement en raison de l’adoption de 1 '«open cable» 
que M. Audet estime que les câblodistributeurs pourront 
offrir 5(X) canaux et plus dès l’automne 1999.

Concurrence dans la téléphonie
Même si les câblodistributeurs mettront les bouchées 

doubles pour développer le terminal Internet, ils ne négli­
geront pas pour autant la téléphonie. C’est un marché de 
sept milliards au Canada, et de 15 milliards si l’on inclut les 
revenus provenant des appels interurbains.

Cogeco agit d’ailleurs actuellement à titre de sous-trai- 
Uuit pour le consortium Vision.com pour faire l’essai dans 
la région de Trois-Rivières d’équipements de téléphonie 
sur branchement coaxial proposés par différents manufac­
turiers. Les tests de ces technologies, qui visent à trans­
porter la vont par câble, iraient bien, a indiqué M. Audet.

«À terne, elles nous pem\ettront d'offrir le service aux mar­
chés résidentiels», a-t-il dit. A court terme, l’évolution de ces 
technologies pourrait permettre à Cogeco d’offrir le bran­
chement téléphonique local en utilisant le protocole IR

«Il faut donc s’attendre, selon lui, à un taux d’abonnement 
raisonnable au service téléphonique sur le câble que nous es­
timons à 10 % vers l’an 2005, soit environ 75 000 abonnés 
pour Cogeco Câble.» Des prévisions qui ne réjouiront 
certes pas l’industrie de la téléphonie.

Hydro s’entend avec ses employés
GÉRARD BÉRUBÉ

LE DEVOIR

Hydro-Québec est parvenue, hier, 
à une entente de principe 
conclue avec ses employés, mettant 

fin aux nombreux irritants qui persis­
taient depuis un an. On avait pourtant 
obtenu une «paix sociale» de cinq ans, 
en octobre 1996, mais l’environne­
ment a radicalement changé depuis, 
provoquant l’insécurité au sein des 17 
38Q employés (réguliers) de la société 
d’Etat. Ces employés ont reçu un mes­
sage clair: les compressions, c’est fini.

En d’autres termes, la réorganisa­
tion est terminée chez Hydro-Qué­
bec. L’entreprise «va demeurer stable» 
jusqu’à l’an 2000, peut-on lire dans la

note remise hier aux cadres et aux 
employés d’Hydro. En contrepartie, 
ces derniers ont accepté d’accorder à 
l’employeur la flexibilité, la mobilité et 
les possibilités d’aménagement du 
temps de travail recherchées.

Tout avait pourtant été signé en oc­
tobre 1996, après de long mois d’âpres 
négociations. Mais l’environnement a 
changé par la suite, en commençant 
par l’arrivée d’un nouveau président 
(André Caillé) et le virage convergen­
ce mené par Hydro. Les nouvelles 
orientations de la société d’Etat se sont 
toutefois rapidement précisées ensui­
te. Et ce qui est clair aujourd’hui, a fait 
ressortir Hydro dans son mémo, c’est 
que l’entreprise s’engage à poursuivre, 
à l’interne, ses activités de base, soit la

production, le transport et la distribu­
tion. Quant aux filûiles, un segment qui 
englobe notamment Nouveler, la pro­
chaine coentreprise en télécommuni­
cations et en domotique, on se fait plus 
général en acceptant vouloir «favoriser 
l’utilisation du personnel [d’Hydro] sur 
une base volontaire».

Parmi les autres faits saillants de 
l’entente, mentionnons le transfert 
d’une centaine de postes temporaires 
dans le segment permanent et l’enca­
drement des modalités sur la sous- 
traitance.

Au 30 septembre, Hydro comptait 17 
379 employés permanents et 3152 tem­
poraires (moyennes annuelles), soit 
respectivement 2314 et 737 employés 
de moins qu’au 30 septembre 1996.

Inco réduira 
ses effectifs 

de 7 %
PRESSE CANADIENNE

Toronto — Devant la faiblesse pro­
longée des prix des métaux, Inco 
Ltd. a annoncé hier une réduction de 

ses effectifs au Canada ainsi qu’une 
baisse des investissements dans le 
but d’améliorer ses profits.

L’effectif de 6500 salariés au gise­
ment et à la raffinerie de nickel de 
Sudbury, en Ontario, sera réduit l’an 
prochain de 7 %.

Des abolitions parmi les 1700 
postes à Thompson, au Manitoba, 
sont également prévues. Au total, plus 
de 500 postes doivent être éliminés.

Le président Mike Sopko a indiqué 
que ces réductions seraient faites par 
des retraites anticipées au lieu de 
mises à pied. La grande société miniè­
re compte environ 15 000 employés.

Vu la situation 
générale des prix 
des métaux, Inco 
devra se concen­
trer sur ses acti­
vités les moins 
coûteuses afin de 
demeurer ren­
table, a-t-il ajouté.

«Nous rééva­
luons constam­
ment nos activités 
à travers le mon­
de pour relever les défis et nous mène­
rons résolument nos projets à coûts peu 
élevés, soit Voisey’s Bay [au Labrador], 
notre participation de 50 % dans notre 
filiale en Indonésie et le projet Goro, en 
Nouvelle-Calédonie», a souligné M. 
Sopko devant un auditoire d’analystes 
et d’investisseurs.

L’allure maussade des prix du nic­
kel a continué de faire baisser le bé­
néfice net d’Inco, premier producteur 
mondial de ce métal.

Bénéfice modeste
Le mois dernier, pour le trimestre 

échu le 30 septembre, International 
Nickel a déclaré un profit de 5 mil­
lions $ US, sur un chiffre d’affaires de 
567 millions $ US, comparé à un pro­
fit 29 millions $ US sur la même pé­
riode en 1996. Ce bénéfice modeste 
laisse en fait une perte, après distri­
bution du dividende sur les actions 
ordinaires.

Suivant son plan, a expliqué Mike 
Sopko, Inco réduira ses dépenses glo­
bales de 80 millions $ US à 480 millions 
$ US. Aux installations de l’Ontario et 
du Manitoba, les dépenses seront ra­
menées de 209 à 130 millions $ US.

Par contrecoup, ces mesures vont 
toucher les fournisseurs qui, à Sudbu­
ry et Thompson, font de la construc­
tion et autres travaux importants pour 
Inco depuis des décennies.

Pour 1998, Inco prévoit une pro­
duction de 440 millions de livres de 
nickel, comparé aux 392 millions de 
livres anticipés en 1997.

Mais à compter de 1999, la produc­
tion «fluctuera alors que ces activités 
suivront la stratégie visant à maximi­
ser les profits et le fonds de roulement».

Au total, 
plus de 

500 postes 
doivent être 

éliminés
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Coentreprise BdM- 
Citibank
(Le Devoir) — La Banque de Mont­
réal et Citibank ont annoncé hier leur 
intention de créer une coentreprise 
qui aura pour mandat d’assurer la 
gestion d’un large éventail de ser­
vices de garde de titres à l’échelle na­
tionale et internationale à l’intention 
d’investisseurs institutionnels cana­
diens et d’investisseurs étrangers ac- 
tifs au Canada. Le portefeuille combi­
né de garde de titres des deux institu­
tions dépasse à l’heure actuelle les 
160 milliards de dollars et constitue le 
troisième en importance au Canada.

Unibroue:
1,3 million 
de profits
(Ije Devoir) — Unibroue a dégagé un 
bénéfice net de 1,3 million de dollars 
|X)ur la période de neuf mois se termi­
nant le 30 septembre 1997, soit un bé­
néfice par action de 25 C. Il s’agit d’une 
augmentation de 9,8 % par rapport a 
celui de 1,2 million (27 C l’action) de la 
période correspondante de 1996. D- 
chiffre d’affaires a crû de 10,5 %, pour 
atteindre 12,1 millions après neuf 
mois, contre 10,9 millions un an plus 
tôt. Les ventes d’Unibroue au Québec 
ont connu une croissance de 15,2% 
dans un marché qui, selon l’Associa­
tion des brasseurs du Canada, est 
pourtant en décroissance de 0,8 %.

Desjardins- 
Laurentienne: 
bénéfice 
de 80 millions
(D- Devoir) — la Société financière 
Desjardins-Laurentienne a mis un ter­
me à ses neuf premiers mois avec un 
bénéfice net consolidé de 80 millions,

EN BREF

contre 61,6 millions pour la période 
correspondante de 1996.1x bénéfice 
net par action totalise 1,75 $ contre 
1,31 $ en 1996, ce qui se traduit par 
un rendement des capitaux propres 
de 12,7 % comparativement à 10,6 %.

Le PIB québécois 
progresse
(PC) — En août, le produit intérieur 
brut du Québec a progressé de 0,1 %, 
soit une hausse dans un septième 
mois de suite. Cela confirme la crois­
sance de l’économie depuis la fin de 
l’été 1995, indiquait hier le Bureau de 
la statistique du Québec. De plus, la 
production moyenne en juillet et en 
août s’avère de 0,5% supérieure à celle 
du trimestre clos le 30 juin. Pour les 
huit premiers mois de 1997, le PIB est 
en avance de 2,6 % par rapport aux 
mêmes mois en 1996. Sur l’ensemble 
de l’année 1996, le PIB avait crû de 1,2 
%. la hausse du PIB en août est attri­
buée aux secteurs manufacturier et fi­
nancier. L’hébergement, la restaura­
tion, les communications et la 
construction résidentielle y ont aussi 
contribué. Par contre, le commerce 
de gros et de détail, forts en juillet, ont 
freiné la croissance en août.

Moins de livraisons 
manufacturières
Ottawa (PC) — las livraisons des 
manufacturiers ont diminué de 0,3 % 
en septembre pour s’établir à 36,3 
milliards, ralenties par les travaux 
d’entretien dans les industries chi­
mique, pétrolière et automobile. Cet­
te performance, a souligné Statistique 
Canada, contraste avec l’augmenta­
tion de 4,4 % en juillet, qui avait été 
suivi»* par une baisse de 2,7 % en août. 
Les commandes en carnet, indicateur 
principal des livraisons à venir, ont 
augmenté de 1,7 % en septembre, 
pour s’établir à 39,9 milliards. Il s’agit 
d’une huitième hausse en neuf mois.

Les stocks ont pour leur part aug­
menté de 0,8 % en septembre, pour 
s’établir à 47,2 milliards, une septiè­
me augmentation cette année.

Wall Street 
perd 50 points
New York (AFP) — Wall Street a per­
du près de cinquante points hier 
après avoir évolué dans une fourchet­
te étroite en séance, sous la pression 
de prises de bénéfices après les gains 
des deux derniers jours et en raison 
des inquiétudes sur la situation éco­
nomique en Corée du Sud. L’indice 
Dow Jones des valeurs vedettes a fini 
en recul de 47,40 points (-0,6 %) à 
7650,82 points. Les opérateurs ont 
peu réagi à la publication d’une haus­
se conforme aux attentes de 0,2 % de 
l’indice des prix à la consommation 
en octobre et d’une augmentation de 
0,7 % des stocks des entreprises en 
septembre contre +0,4 % prévu.

Gros bénéfice 
pour Vidéotron
(le Devoir) — Pour l’exercice finan­
cier terminé le 31 août 1997, le Grou­
pe Vidéotron a inscrit un bénéfice net 
de 236,7 millions, soit 2,15 $ par ac­
tion, et des produits d’exploitation ré­
currents (exclusion faite des activités 
du Royaume-Uni) en hausse de 7,6 % 
par rapport à l’exercice financier 
1996. Ce bénéfice net se compare à 
une perte de 34,9 millions, ou 34 C 
par action, enregistrée au cours de 
l’exercice précédent. Il comprend tou­
tefois, et entre autres, un gain avant 
impôts de quelque 486 millions prove­
nant de la disposition du placement 
dans Videotron Holdings Pic, une fi­
liale qu’elle détenait indirectement au 
Royaume-Uni. Etant donné la disposi­
tion de cet investissement, les pro­
duits d'exploitation consolidés enre­
gistrés ont fléchi et se sont établis à 
795,5 millions, comparativement à 
846,9 millions. Le bénéfice d’exploita­

tion avant amortissement a égale­
ment régressé pour se chiffrer en fin 
d’exercice à 216,5 millions.

Entente Canadien- 
Japan Airlines
(Le Devoir) — Canadien International 
a signé un protocole d’entente avec Ja­
pan Airlines qui donnera lieu à un pro­
gramme mondial pour grands voya­
geurs, réciproque entre les deux com­
pagnies aériennes. «Japan Airlines est 
le premier transporteur asiatique à se 
joindre au programme Canadien 
Plus», a souligné le transporteur. «Ja­
pan Airlines, le plus ancien partenaire 
de Canadien International, a une en­
tente semblable avec American Air­
lines», a rappelé Canadien, qui a ajou­
té: «Actuellement, Canadien Internatio­
nal et Japan Airlines exploitent conjoin­
tement une liaison quotidienne entre 
Vancouver et deux villes au Japon, soit 
Nagoya et Tokyo.» Canadien Plus a 
maintenant conclu des ententes pour 
grands voyageurs avec un réseau de 
partenaires mondiaux qui réunit, 
entre autres, American Airlines, Briti­
sh Airways, Japan Airlines et Qantas.

Dominion Bridge: 
contrat
de 127 millions
(I-e Devoir) — Dominion Bridge a 
annoncé hier que sa filiale de l'Asie- 
Pacifique, établie à Melbourne (Aus­
tralie), s’est fait octroyer deux 
contrats totalisant des revenus de 127 
millions. Le premier vise la construc­
tion d’un gazoduc en Birmanie. Le se­
cond, de 21 millions, consiste en des 
travaux de génie civil dans la provin­
ce australienne de Nouvelle-Galles- 
du-Sud. Ixs filiales nord-américaines 
de Dominion Bridge ont quant à elles 
obtenu des contrats de 31 millions 
pour la construction d’une usine en 
Colombie-Britannique et dans la par­
tie centrale du Canada.
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Les devises
Voici la valeur des devises étrangères 

exprimée en dollars canadiens

Afrique du Sud(rand) 0,3052
Allemagne (mark) 0,8182
Arabie Saoudite(riyal) 0,3924
Australie (dollar) 1,0222
Barbade (dollar) 0,7390
Belgique (franc) 0,04071
Bermudes (dollar) 1,4342
Brésil (real) 1,3175
Caraïbes (dollar) 0,5400
Chili (peso) 0,00343
Çhine (renminbi) 0,1771
Egypte (livre) 0,4306
Espagne (peseta) 0,01008
États-Unis (dollar) 1,4142
Europe (ECU) 1,6694
France (franc) 0,2442
Grèce (drachme) 0i005516
Hong-Kong(dollar) 0,1890
Inde (roupie) 0,0400
Italie (lire) 0,000867
Jamaïque (dollar) 0,0444
Japon (yen) 0,01121
Mexique (peso) 0,1832
Pakistan (roupie) 0,0343
Pays-Bas (florin) 0,7498
Pologne (zloty) 0,4166
Portugal (escudo) 0,008370
Rép. dominicaine(peso) 0,1005
Rép. tchèque(couronne) 0,0442
Roumanie (leu) 0,000187
Royaume-Uni (livre) 2,3914
Russie (rouble) 0,000247
Singapour (dollar) 0,9134
Slovaquie (couronne) 0,0437
Suède (couronne) 0,1939
Suisse (franc) 1,0349
TaJiwan (dollar) 0,0461
Tanzanie (shilling) 0,00249
ThaJilande (baht) 0,0374
Trinité-Tobago (dollar) 0,2394
Turquie (livre) 0,00000772
Ukraine (hryvna) 0,7594
Venezuela (bolivar) 0,00292

Métro-Richelieu accroît 
ses profits de 8,5 %

Allianz veut redevenir le leader 
européen des assurances

LE DEVOIR

Métro-Richelieu a poursuivi sa 
croissance pour un septième 
exercice consécutif. Au cours de 

l’exercice 1997, ses ventes et son bé­
néfice net ont progressé respective­
ment de 5,1 % et de 8,5 %.

Le chiffre d’affaires de Métro-Riche­
lieu a dépassé les 3,43 milliards, soit 
une hausse de 5,1 %. Le secteur alimen­
taire a pour sa part connu une augmen­
tation de 6,4 %. Le bénéfice dilué par ac­
tion a progressé de 31,3 % pour se si­
tuer à 1,26 $, contre 96 C en 1996, et le 
bénéfice net a augmenté de 8,5 % pour 
se situer à 66,2 millions, comparative­
ment à 61 millions un an plus tôt.

Les dépenses en immobilisations

pour l’exercice financier se sont chif­
frées à 79,1 millions, dont 44,4 millions 
ont été utilisés à l’amélioration du ré­
seau de détail. «Ces investissements au 
détail ainsi que les 42,8 millions investis 
par nos marchands indépendants consti­
tuent un montant global de 872 millions 
consacré à des rénovations importantes 
dans 32 magasins, à l’agrandissement 
de 41 sites et à l’ouverture de quatre nou­
veaux points de vente, permettant d’aug­
menter notre superficie de vente au dé­
tail de 3,5 %», a souligné Métro.

Au cours du prochain exercice fi­
nancier, le géant de l’alimentation et 
ses marchands investiront près de 80 
millions pour la rénovation, la moder­
nisation et l’ouverture de nouveaux 
magasins de détail.

26 milliards dans les REER
Ottawa (PC) — Les Canadiens ont 

versé un montant record de 26 
milliards à des régimes enregistrés 

d’épargne-retraite en 1996. Cela re­
présente une hausse de 6 % du 
nombre de cotisants et de 13 % du 
montant des cotisations par rapport à 
1995, a révélé hier Statistique Canada.

Alors que les revenus n’ont crû que 
de 7 % depuis 1991, les contributions à

des REER, elles, ont augmenté de 
68 %. L’agence fédérale explique cette 
hausse notamment par la popularité 
croissante des REER collectifs et à 
l’avenir incertains des programmes 
de retraite. En dépit de cette contribu­
tion record, les Canadiens n’ont placé 
dans les REER que 13 % des 179 mil­
liards de cotisations maximales qui 
auraient pu y être versés.

LOÏC VEN NI N 
AGENCE FRANCE-PRESSE

Munich — En volant lundi au se­
cours de l’assureur français 
AGF contre l’OPA inamicale de l’ita­

lien Generali, l’allemand Allianz vise à 
reprendre la place de leader euro­
péen de l’assurance, que lui avait dé­
robé AXA-UAP.

Le géant de Munich avait été pris 
de court par la fusion des français 
UAP et AXA en décembre 1996 et ne 
pouvait pas rester sans réagir face à 
ce nouveau grou|>e qui lui ravissait la 
place de leader européen, estiment 
les experts.

Au palmarès de l’assurance en Eu­
rope, AXA-UAP réalise un chiffre d’af­
faires de quelque 313 milliards de FF 
(76 milliards de dollars), suivi du suis­
se Zurich Assurances (84 milliards de 
DM, soit 69 milliards de dollars), lui- 
même talonné de près par Allianz, 
avec 83 milliards de DM (68 milliards 
de dollars).

En rachetant les AGF, numéro 
deux de l’assurance française, Allianz 
retrouverait son trône perdu, avec 
110 milliards de DM (90 milliards de 
dollars) de chiffre d’affaires. Une pla­
ce cruciale à un peu plus d’un an du 
lancement de la monnaie unique eu­

ropéenne, l’euro, qui va entraîner un 
net développement du marché, selon 
les analystes.

En France, l’allemand deviendrait 
le numéro deux de l’assurance-dom- 
mages et le numéro quatre de l’assu- 
rance-vie, soit exactement la place 
qu’occupe AXA-UAP en Allemagne, 
qui se paie ainsi le luxe de talonner Al­
lianz dans son propre pays.

Ce bond en avant est largement sa­
lué par les analystes: «Les deux groupes 
pourraient ainsi atteindre la masse cri­
tique nécessaire au niveau mondial, de­
venant un des plus grands assureurs de 
la planète», a relevé Kevin Ryan, ana­
lyste chez Nikko Europe.

Selon Allianz, la fusion avec les 
AGF propulserait l’allemand à la pre­
mière place mondiale, devant AXA- 
UAP et le japonais Nippon Life. Al­
lianz occupe actuellement la troisiè­
me place.

Grâce à cette contre-OPA sur les 
AGF, qui s’opposent à celle lancée à la 
mi-octobre par l’italien Generali, Al­
lianz pourrait de plus pallier sa grande 
faiblesse sur le marché français, où sa 
part de marché n’atteint que 0,9 % 
dans l’assurance-vie et 2,4 % en assu­
rance-dommages. «Une faiblesse d'au­
tant plus inadmissible pour un grand 
groupe que la France compte parmi les

plus importants marchés mondiaux», 
selon Georg Kanders, expert à la 
banque WestLB à Düsseldorf (ouest).

L’opération AGF correspond donc 
avant tout à une stratégie visant à ac­
quérir des parts de marché, selon les 
experts. Les effets de synergies, 
qu’Allianz chiffre à quelque 300 mil­
lions de DM (245 millions de dollars) 
par an, «ne sont pas le but recherché», 
estime Dieter Hein, analyste à la 
Commerzbank à Francfort.

Ce bond en avant, certes impor­
tant, ne serait cependant pas suffisant 
à conférer à l’allemand une avance dé­
cisive sur son concurrent français. 
«AXA-UAP reste plus fort dans certains 
marçhés en fort développement comme 
les États-Unis, par exemple», a déclaré 
M. Kanders.

Quant au financement du rachat, 
qui représente quelque 31 milliards 
de francs (7,6 milliards de dollars), il 
ne posera «aucun problème à Allianz», 
selon l’analyste. «Allianz n ’aura pas de 
difficulté à trouver les fonds nécessaires 
grâce à une augmentation de capital», 
a argué l’expert.

Reste toutefois que le rachat des 
AGF n’est pas encore chose faite. Les 
experts allemands ne seraient en ef­
fet pas surpris que Generali fasse une 
nouvelle offre.
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La Bourse de Montréal
XXMJndice du marché 20081 3374.23 -32.98 -1.0
XCB:Bancaire 6676 6255.89 -58.50 -0.9
XCO:Hydrocarbures 5587 2873.15 -4.38 -0.2
XCM:Mines et métaux 13266 2298.66 -6.93 -0.3
XCF:Produits forestiers 3907 2430.47 -28.00 -1.1
XCkBien d'Équipement 3264 3287.35 -46.70 -1.4
XCU:Services publics 3567 3341.75 +4.93 0.1

La Bourse de Toronto
TSE 35 24999 354.98 -3.44 -1.0
TSE 100 43755 406.21 -2.63 -0.6
TSE 200 44110 421.56 -3.59 -0.8
TSE 300 87866 6752.23 -46.36 -0.7
Institutions financières 9327 8309.75 -71.50 -0.9
Mines et métaux 15765 4005.51 +36.18 0.9
Pétrolières 13681 7155.71 -100.84 -1.4
Industrielles 9531 4852.08 -47.19 -1.0
Aurifères 13702 6372.13 -88.50 -1.4
Pâtes et papiers 8825 4167.72 -47.89 -1.1
Consommation 1864 10354.25 -61.08 -0.6
Immobilières 949 2842.68 -20.24 -0.7
Transport 2478 8581.16 -67.15 -0.8
Pipelines 704 6253.29 +92.59 1.5
Services publics 1908 5839.95 -7.74 -0.1
Communications 5083 12616.70 -32.24 -0.3
Ventes au détail 2616 5669.95 -46.51 -0.8
Sociétés de gestion 1427 9535.22 +11.44 0.1

La Bourse de Vancouver
Indice général 25330 694.22 -12.44 -1.8

Le Marché Américain
30 Industrielles 60150 7650.82 -47.40 -0.6
20 Transports 6505 3110.80 -38.77 -1.2
15 Services publics 8387 248.53 -2.00 -0.8
65 Dow Jones Composé 75042 2487.71 -20.84 -0.8
Composite NYSE * 491.18 -3.70 -0.7
Indice AMEX * 671.21 -7.79 -1.1
S&P 500 * 946.20 +17.85 1.9
NASDAQ * 1600.44 -13.67 -0.8

Les plus actifs de Toronto
Volume Haut Bas Ferm. Var. Var.

Compagnies (000) ($) ($) ($) ($) (%)

REPAP ENTR INC 4062 0.19 0.17 0.18
NORANDA INC 3769 27.00 24.65 25.15 +1.50 6.3
COBRE MNG CO INC 3739 5.15 4.99 5.10 +0.20 4.1
WESTMIN RES LTD 3381 4.10 4.00 4.00 -0.05 -1.2
AUR RESOURCES INC 3349 3.97 3.80 3.95 - -
VIDEOTRON GRPE 3121 11.40 11.40 11.40 -0.10 -0.9
CAMBIOR INC 2676 10.75 10.50 10.50 -0.10 -0.9
INCO LTD 2252 27.25 25.90 26.10 +0.25 1.0
CDN IMPERIAL BK 1942 44.40 43.75 43.95 -0.35 -0.8
MACKENZIE FIN CP 1036 19.00 18.40 18.40 -0.60 -3.2

Les plus actifs de Montréal
Volume Haut Bas Ferm. Var. Var.

Compagnies (0(H)) (S) ($) ($) ($) (%)

ST GENEVIEVE RES 1344 0.30 0.25 0.27 +0.03 12.5
REPAP ENTR INC 903 0.19 0.17 0.18 -0.01 -5.3
VIDEOTRON GRPE 933 11.50 11.10 11.50 -
MCWATTERS MNG INC 910 1.30 1.20 1.30
MSV RESOURCES INC 871 0.28 0.20 0.28 -0.02 -6.7
ECHO BAY MINES 859 3.45 3.15 3.15 -0.25 -7.4
STELCO INC A 715 10.75 10.40 10.45 -0.35 -3.2
TRANSCDA 574 28.10 27.90 28.10 +0.10 0.4
NORANDA INC 506 27.00 24.65 25.15 +1.70 7.2
NATL BANK OF CDA 479 22.70 22.35 22.50 -0.10 -0.4

DECISION-PLUS
Séminaire d'information

Obtenez à domicile dans votre ordinateur 5 ans de cotes 
historiques et les communiqués de presse émis par les 
compagnies inscrites en Bourse, Venez découvrir comment à 
partir de 15 minutes de travail par jour vous pouvez savoir 
exactement la direction du marché et des secteurs et ainsi 
améliorer dramatiquement votre rendement à la Bourse.

Mercredi le 19 novembre 1997 à 19:00h 
740 Notre-Dame Ouest Bureau 1210 

Réservez votre place :

(514)392-1366
http://www.decislonplus.com

LE DEVOIR

Ces titres, transigés hier, sont présentés en ordre alphabé­
tique et leur valeur est exprimée en dollars canadiens. Les 
lettres a et b différencient les catégories d'actions ordinaires 
sans droit de vote. j= compagnie junior à la Bourse de Mont­
réal; f= action ordinaire sans droit de vote ou à droit de vote 
subalterne: p ou o= actions assujetties à des règlements 
spéciaux; pr= actions privilégiées; r= actions privilégiées 
dont le dernier dividende n'a pas encore été versé; u= unité 
de capital-action; v= dividende variable; wt ou w= bon de 
souscription (warrant); z= lot brisé.

52 fora. srnn.
Titra Haut B» Ventes C/l Haut Bas CIAt. Var.

A B
ABL Can, 1.700 0,850 9400 1,350 1.250 1,300
ADS 14.250 8.000 1240 24 8,750 8.600 8,750 ♦0,150
lAFCAN 0,450 0.200 20100 0,260 0.260 0,260 •0,040
jAur Res 8600 3,850 55300 20 3,950 3.950 3,950 •0,050
(Abcourt 0,470 0.100 7000 0,320 0,300 0,300 •0,020
Abitibi-C 28,700 18,050 89104 18.550 18,300 18,300 •0,150
lAeterna 14,350 5,500 19987 6,750 6,500 6,600 •0,100
Agmco E 20,200 6,750 66300 7.850 7,000 7,850 +0.900
(Agritek 1,750 0,350 117400 11 1,670 1,600 1,600 •0,050
Air Canda 14,700 5,850 103529 7 14,000 13.850 13,950 ♦0,100
fAirCan.A 13.700 4,750 32200 6 13,000 12,950 13,000
Alta.energ 35,500 28,000 105661 13 31,500 30,750 30.750 •0,700
Alcan Alu 55,500 38,700 27116 16 40,200 39,450 39,600 •0,200
fjAlgene 3,850 1,750 12100 1,900 1,800 1,800 -0.100
Alim.CT.a 11,500 7,750 400 22 11,500 11,500 11,500
fAliCT.b 11,400 6,000 1300 11,400 11,350 11,400 ♦0,100
AliCT.wt 7,550 2,250 800 7,050 7,050 7,050 -0,150
fAliiancNv 18,300 11,500 49300 18,000 17,100 18,000 ♦0,700
AlliancVt 18,300 10,850 850 9 18.000 17,500 18,000 ♦0,900
AlliForest 36,500 24.100 28000 19 24,300 24,300 24,300 -0.700
(Altavista 1.740 0,500 16000 0,690 0,500 0.690 ♦0,090

Amalg.ln voir plus bas
Amisco 7,000 3,950 1000 4,000 4,000 4,000
Amisk.A 2,690 1,050 353 3 1.550 1,550 1,550 -0,050
(Angl.Swis 1,900 0,370 18000 0.480 0,430 0,440 -0,040
(Antoro 0,750 0,105 10000 0,160 0,160 0,160
(Appal.wl 0,300 0,100 6000 0,120 0,100 0,120
jArmistc 1 200 . 0,220 130850 0,240 0,220 0,230 -0,010
Asbestos 30,000 4,550 300 23 28,450 27,950 28,450 -0,400
tAtcol 32,750 21,850 9584 13 32,600 32,400 32,600 ♦0,100

Athabasca voir plus bas
(Auriginor 1,490 0,150 44800 0.185 0,160 0,160 •0,020
(Aunzon 2.350 0,820 6500 0.820 0,820 0,820 •0,010
Avcorp 5,300 2,600 2000 21 3,950 3,900 3,950 ♦0,100
Avenor 29,500 18,500 30900 22,300 22,200 22.200 -0.150
Axcan 15,500 10,250 1939 12.650 12,500 12,650
(Azimut 2 000 0,400 1000 0,400 0.400 0,400 •0,100
BC GAS 27,600 18.900 108068 15 26,250 26,000 26,250 ♦0,250
BC Telec 38,400 27,800 6564 17 37,000 36,900 36,900 ♦0,050
BCE Inc. 44 500 30,500 403951 20 43,050 42,550 42,800 •0,050

BCE Div voir plus bas
BCES.Wt voir plus bas

BCE Mbl 51.500 39.500 3696 56 43,350 43,150 43,150 -0,100
Bgr.pm.A 19,350 11,100 2900 6 11.400 11,150 11,400 -0,050

BPI II,U voir plus bas
B.imp,sr15 27,850 25,250 1000 27.700 27,600 27,700 •0,050
Bq.Laur 32,000 18,250 111825 11 27,000 26,750 26.800 ♦0,050
Bq.la.ir 16,900 15,600 65200 16,800 16,650 16,800 ♦0,250
Bqje Nal 22.750 12.850 479750 12 22.700 22,350 22,500 •0.100
BquNat.no 12,500 10,250 1000 11.850 11,850 11,850 ♦0,050
BquNat.nk 10,950 8,050 5051 8 850 8,750 8,750 -0,050
BquNat.nt 13,800 10,000 385 13.400 13,400 13,400 -0,050
Bq Royale 78,150 45.000 75338 16 78,150 77,100 77.200 -0,300
Bq.Ry.srJ 29,950 27,600 2400 29,350 29,250 29,350 -0,050

Bq.Ry.srK voir plus bas
Bq.Ry.sif 30,000 28,050 115 28,350 28,350 28,350 ♦0,050
Bq Ry.srG 29.650 27,250 500 28,300 28,300 28,300 ♦0,050
Bq.Ry.srH 31,850 30,000 800 31,100 31,100 31,100 ♦0,050
Bq, T-D 54,850 31000 185243 16 53,550 52,750 52,750 •0,750
BTD.SfH 31,000 28,300 z50 30,350 30,350 30,350
B,lmp,sr9 29,300 26 400 2350 26,750 26,700 26,750 ♦0,150
Bq.C.lmp 45.300 26,550 196857 13 44,400 43,800 43.800 •0.450
Bque Mil 66,900 38,250 173021 14 66.400 65,250 65,500 •0,800
BMO Sr4 29,400 28,000 150 28.350 28,350 28,350 ♦0.050
BMO Sr3 27,650 24,900 1000 27,550 27,400 27,400
Bq.N.Ecos 68,150 41,250 148772 13 65,150 64,200 64,200 •0,800
B NE Sr9 30,000 27,000 100 30,000 30.000 30,000 ♦0,100
B NE Sr6 29,850 27,500 1775 29,350 29,350 29.350
Barrick 41,500 24,500 147813 26,700 25,900 25,900 •0,200
Barmgton 6.600 4,550 4600 29 4,900 4.850 4,850 •0.150
Beau Can 4.100 2,250 15660 22 3,500 3,350 3,350 -0,100
Bell.lntl 31,450 20.250 19161 22,350 21,900 21,900 •0400
(Bennett 6,850 1,000 2963 5.400 5,250 5,400 ♦0,050
Bentall 22,950 15,000 200 23 22.650 22 650 22,650 •0,050
Bestar 2,450 0,580 9050 18 2,150 2,050 2,100 •0,050
Biochem 45,000 21,250 69491 52 36,350 35,700 36,250 -0,100
Biomira 8,750 5,100 4465 5,450 5,350 5,400 -0,050
(Biomche 1.530 0.680 34000 0.750 0,720 0,750 ♦0,030
Boliden.ir 8,500 5,000 23400 4 5,000 5,000 5,000 -0,150
Bomb A 34,000 22,150 4333 24 28,350 28,050 28,100 •0,050
fBomb B 34.000 21,400 299194 24 28,350 27,950 28,050
Boralx.A 7,800 4,000 9000 40 4.750 4,710 4,750
|Brex 0,700 0,100 25700 0,110 0,100 0.100 -0.020
Bruncor 39,000 28.000 2233 16 38,750 38,150 38,150
(Bruneau 2,200 1,300 1733 1,450 1,340 1,340 -0,060

C D
C-MAC 23,000 8,700 7497 29 19,650 19,050 19,200 -0.400
CAE Inc, 13,100 9,600 75885 24 11.800 11,600 11,600 -0.250
ICCL.InB 19,250 14,000 150000 16 18,250 18,250 18,250 -0,200
fCGI Gr.A 48,000 3,420 3674 80 44,000 43,750 43,800 •0.200
CT Fin, 48.000 30,500 1700 11 47,000 47,000 47,000 -0,250
Cabano 2,000 0.450 200 1,700 1,700 1,700
iCaldera 2,050 0.430 84800 0,510 0,450 0,450 •0,050
Call-Net 29,500 15,250 167900 76 28.000 28.000 28,000 •0,400
fCall-N.B 29,750 14,600 705 76 28,250 28,250 28,250 •0,500
iCvalley.a 2.990 1,650 10300 2,200 2,000 2,050 •0.150
iCambiex 1,600 0,250 500 13 0,260 0.260 0,260
Cambior 22,000 10,250 429900 77 10.750 10,500 10,550 ♦0,050
Cambndg 16,700 9,250 31350 15.650 15,600 15.600 •0,200
Camco 6,750 3.800 200 14 4 850 4 850 4,850
Cameco 60,000 43,000 17871 29 51.650 51."00 51,350 ♦0,350
Camp Res 1,400 0,700 2000 0,750 0,750 0,750 ♦0,030
ICanCap.p 26,350 25,000 300 26,150 26,150 26,150
Can.Frac 27,250 7.500 950 23 22,000 21,500 21,500 •0.500
Cdn. Nat 79,050 47,650 2500 18 74,300 74,000 74,000 •0.500
Cdn Oxy 40,750 21,650 51557 25 34 050 33,450 33.450 -0,550
CP Ltd 43.750 31,800 90000 12 41,450 41,000 41,000 •0.700
Cdn Tire 32.000 21,050 200 18 29.500 29.500 29,500 •1.250
IC Tire A 30900 20,050 110885 17 28,450 27,750 27,750 •0,850
IC Utilit.A 40.400 29,500 2086 14 39,950 39.750 39950 ♦0,050
C Utilit B 40.100 30,000 1600 14 40.000 39.900 40,000 •0.100
fCmnac.A 5,700 3,550 8450 12 4,500 4,400 4.400
Cantrex 3,600 1.900 1100 9 3,400 3,400 3,400 •0.100
Cara Oper 6.800 3.850 900 22 6,750 6,500 6,750
ICaraOp.A 6.800 3.350 4500 22 6,750 6,700 6,750
Cascades 11,500 7,400 7550 21 10,250 10,100 10,100 •0,050
(CAsia 3,250 0,155 833 0,155 0,155 0,155 -0,015
Chauvco 32,100 12 700 30500 33 26,500 26,300 26,300 •0,200
jChtsbar 2,150 0,820 21400 1,300 1,250 1.300
ICimStL.a 14,500 9,500 9520 14 13,000 13.000 13,000 -0,750
ICinar Sv 56 000 27,000 3000 61 54,050 54,050 54,050 •1,200
Cinram 58,000 31.000 14450 34 50.000 50,000 50.000
Co-Steel 25,950 18,250 2000 58 21,000 21,000 21,000
(Cog.Cabl 12,600 8.500 1800 14 11,700 11,600 11.700 ♦0,050
fCogeco 11,800 6,700 7903 11,800 11.600 11.800 ♦0.300
(Coleraine 0,750 0,160 91500 0,200 0,200 0,200
Commco 41,250 26.000 52990 26 27,500 26,800 26.800 -0.700
|Con Abit. 0.750 0,240 3000 0,290 0,290 0,290

La Bourse de Montréal
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Titre Haut Bas Ventes C/B Haut Bas ciot. Var.

(Con Oas 0,270 0,100 30000 0,105 0.100 0.100 •0,005
iConIRes 1.100 0,200 4666 0 380 0.250 0,380 -0,070
tCorby B 67,000 41.000 100 15 59,500 59,500 59.500 ♦3.500
Coreco 11,950 4.840 200 27 11,250 11,250 11,250 •0,500
Coscien.a 6,000 2,750 100 23 3.500 3.500 3,500 ♦0,050
ICoscien.b 4.750 2,300 500 2.900 2900 2.900 •0,100
Cott 18,250 9,500 3200 25 14.100 13.750 13,750 •0,400
iCovitec 0,800 0,205 31111 46 0,790 0730 0,760 ♦0,010
Creslar 30,500 22,150 18420 26 22,800 22,150 22,150 •0,850
iCiistobal 1,470 0,280 51500 0.330 0.280 0,330
DTM Info 5,500 1,450 6600 20 4.500 4,250 4 400 -0100
Datamark 4.850 2,650 2200 15 4,200 3,950 3.950 -0.540
Denison 0,500 0.280 140852 2 0,410 0.385 0,390 •0,015
IDesiai.A 26,000 9,700 689 12 25.500 25,500 25,500 ♦0,250
Desj.pr.A 26.150 22,200 7025 25.800 25,750 25,750
(Diadm 6,550 0,510 28100 0.600 0,520 0,550 -0,100
iDiagnCur 4.250 2,500 5600 2,990 2,900 2,910 ♦0,010
iDiagn.wt 0.800 0,100 9000 0,100 0,100 0,100 -0,050
iDianor 1,500 0,300 7500 0.600 0.550 0.600 -0.050
iDitem 4,750 1,500 14750 3.700 3,350 3.700 ♦0,350
Dotasco 31,750 22.550 113555 10 24 000 23,000 23.100 •0,750
Domco 23,000 10.900 1100 13 19,000 18 750 18.750 -0,500
Domco.wt 11.500 1,450 650 9000 8,250 8,250 •0,500
Domtex 14,400 5000 416025 14.400 14,350 14,400 ♦0,050
Domtar 13,500 9.550 399585 10,400 10,250 10,350
fDonohu.a 34,600 20,000 26485 16 24.500 24,000 24,400 -0,600
Dorel.A 37,000 17,500 500 19 34.500 34.500 34,500 ♦0,200
Dylex 9,500 3,050 13423 8 7.400 7.200 7,200 -0250
(Dynacor 1,220 0,150 86000 0.250 0,190 0,190 -0,010
Dynatec 0,500 0,500 1300 0,500 0,500 0,500
Dynatc.wt z375 0,120 0,120 0,120

E F
Echo Bay 10,800 3,150 859800 3,450 3,150 3,150 •0,250
lEcudor 1,550 0,250 74000 0,300 0,250 0,300 ♦0,045
fEdpbra.A 26,750 22,800 388900 19 26,600 25,750 26,600 ♦1,350
Eicon 5,250 2,000 14775 4.100 3,850 3.850 •0.250
Emco Ltd 17,700 8,200 21400 14 16.900 16,900 16.900 ♦0,050
fEmpire.A 22,000 12.500 500 9 19.350 19,350 19.350 ♦0,850

EnerMark voir plus bas
EnpFnd.G voir plus bas

lEspalau 1,600 0,400 1520 0.400 0,400 0,400 •0,050
(Bxplogas 0720 0,090 55000 . 0.105 0.093 0,100
Exlndi.mv 23,250 15,800 600 18 19650 19.600 19.600
tExlndi.sv 23,400 15,850 69825 18 19.300 19.050 19,150 ♦0.100
FCA Inter 3,700 1,650 300 2,950 2,950 2,950 ♦0,200
(Fairlady 0,350 0,100 11000 0.180 0,180 0,180 ♦0.040
(Fairstar 2,600 0,700 15805 0.780 0,750 0,750
Faicnbrdg 32,950 18.000 254755 22 20,500 19,000 19,200 ♦0.900
Fi.Desj.s1 18,500 15,500 15800 18.000 17,950 18,000 ♦0,050
iFieldex 0,550 0,180 6000 0.200 0,200 0,200
Finning 20,550 13.320 53130 15 18,700 18,600 18,650 ♦0,100
fFst.Mr.A 25,750 16,750 2463 11 23,300 23,300 23.300 ♦0,050

FirstPrem voir plus bas
FirstPr us voir plus bas

Fonorola 43,000 15,700 1000 74 35,750 35,750 35,750 ♦0,100
(Forex,a 7,000 3,900 2100 20 4.400 4400 4 400 -0,100
Fortis Inc 40.000 31,300 6729 18 39,950 39.700 39,750
Forzani 4,500 1,150 5100 4.050 4.000 4,010 ♦0,010
IFourSeas 59,000 24,900 2535 45 46,400 46.000 46.400 ♦0.400

Frhold.UN voir plus bas
jFreewcan 1,240 0,360 116725 0,450 0,410 0,430 -0,070

G H
GTCPrC 27,050 25,550 200 26.900 26,900 26,900 -0.100
fGtc.tra.A 13,400 9,100 5125 72 13.200 13,000 13,000 •0,050
GTC.tra.B 13,300 9.250 1600 73 13.150 13.000 13.150 ♦0,150

Gaz.Metro voir plus bas
Genec.srl 0,300 0,060 Z400 0.150 0,150 0,150
Genecan 0,100 0,030 12750 0.030 0.030 0.030
(Centra 5,100 2,130 24220 17 4.890 4,850 4.850 -0.010
Gentr srG 26,500 17,550 2500 20.000 20,000 20,000 -0,450
iGeoNova 0,790 0,270 68257 0.360 0,320 0,350 •0,030
(Global 1,650 0,750 10500 35 0,900 0,900 0,900
Global Eq 3,600 2,450 6500 155 3,150 3.050 3,100 -0.100
G Kmght 8,950 2,350 7800 2.550 2,350 2,500 -0,450
Goodfellw 12,750 4,700 1000 9 11.300 11,300 11.300 -0,100
Goyette 5,100 2,350 900 15 4,700 4,700 4,700 -0,250
G.W.lifeco 37,650 19,800 7349 20 37,650 34,550 37,000 ♦2,700
G.W,li(7,5% 27,850 26,500 1800 26.900 26.550 26,650
g,w,li(7,75 30,650 28,650 100 30.650 30.650 30,650
iGreensh 0,600 0,110 16000 0.190 0,150 0,190 ♦0,040
Gull Res 13,700 8,400 105200 17 11.400 11,000 11,100
Guif.R.p.a 4.840 3,950 17000 4.240 4,230 4,240 ♦0.010
(Haemacr 5,500 1.750 5700 4,250 4.150 4,200 -0,050
Hartco 13,500 6,150 1900 15 13,200 13,150 13.150 -0.100
Hawker 6,250 3000 500 3 3,000 3.000 3.000 •0,250
lHebron 1.400 0,145 23000 0,170 0.170 0.170
Heroux 6,000 2,750 2900 32 4600 4.450 4.450 -0,150
Hollingr.U 13,150 11.950 600 4 12.250 11,950 12.250 ♦0.250
Hubbard 3,200 1,400 4300 7 2.000 1,960 2,000 ♦0,040
H Bay Co 38,000 22,600 21350 30.650 30,000 30.000 -0,500

I J
IBEX 8,450 4,600 900 4 950 4.600 4.950 -0,050
IPL Ener. 60,000 38,250 4490 20 60.000 57,500 60.000 ♦2,600
IPL Inc,A 16,900 8.150 2300 15 13,250 13.000 13.200 ♦0.700
(ITEC 2,400 0,750 2500 0,750 0.750 0,750 -0.150
jlTI Educ 12,250 1.900 16000 9.050 8.800 9,050 ♦0.050
jlcon 0,950 0,300 10500 0.620 0.550 0,550 •0.070
Ideal Mti 4.300 2,600 5400 9 4 050 4.000 4.000 -0,050
Imasco.itd 48.000 28,500 4920 14 47.800 47.500 47,700 -0.200
Imper,Oil 90.350 58,250 25073 21 90,000 89.550 89 550 •0.450
flmpr.Qbr 27,500 20.550 18175 15 22,000 21.800 21.800 -0.200
lmp.Qbr.2 25,000 24,750 45000 25.000 25 000 25.000 ♦0,100
Imutec 1,250 0,950 2500 1,150 1.150 1,150 ♦0.030
InMedia 4.500 1,000 29000 1,700 1.650 1.700 ♦0,050

Inco.Pr.E voir plus bas
Inco.VBN 37.000 20.150 300 47 22,250 22,050 22,250 ♦0050
Inco Ltd 51.450 24,800 275206 54 27,250 25.900 25,950 ♦0,200
Inmet 9,650 6.000 83100 6,800 6.800 6.800 ♦0.050
Intraw.Pr 2,800 2,300 10260 2,750 2,750 2,750
Intrawest 26,200 17,250 11500 22 26,200 25,650 25.650 ♦0.400
Inv Grp 48.500 23650 46393 35 44.000 43.500 43,500 •1,000
Irwin Toy 5,800 4 650 600 32 5.500 5.500 5,500 ♦0.050
flrwin A 4.600 3,900 Z40 26 4,430 4.430 4.430
island Tel 35,850 25,250 750 14 35,850 35,700 35,850 ♦0,450
ftvaco A 6,250 2,250 5000 5000 5.000 5,000 ♦0400
Ivaco.srS 26.000 21.000 1662 25 250 25150 25.250 ♦0.150
(JAG,Mm 3,380 0,250 11000 0.380 0.350 0.350 -0.030
Jannock 23.250 16.000 2100 13 18.000 17,750 17,750 -0.350
(Jean.Ct.A 17,950 9,150 3700 15 16.950 16,600 16850 ♦0200
(Jourdan 0.690 0,140 6000 0,150 0,140 0.140 -0.030

K L
iKWG.Res 8,800 0.650 222780 0,850 0,650 0,710 •0,080
KautelB 4,800 2,500 2000 4,250 4,200 4,200 -0.300
iKnowHse 0,780 0,090 9700 70 0,750 0,700 0,700 •0,050
jKorinor 0,800 0.300 62500 0,390 0,300 0,350 ♦0,010
(LGS Inc. 17,100 3,400 14930 188 15,550 15.000 15.000 •0.100
iLabphrm 7,250 2,500 77950 3,200 3.000 3,050 •0.150
LfrgCan.p 46,000 25600 22300 14 42.650 42.650 42,650 -0,800
(Laidlaw 22,850 15,450 201100 7 19,700 19450 19 550 ♦0,050
Laidlw.ir 13,700 8 900 29525 10.550 10.450 10450 ♦0,150
(LapVer.A 6,500 4000 16000 11 5.600 5.550 5.600
Lap.Ver.B 6,450 4000 1300 10 5.750 5600 5,750 ♦0.100
Leaderl 1.950 0.250 2500 1600 1600 1.600 ♦0.100
Legacy.ir 6.100 5.850 27300 6050 6,000 6.050 ♦0.050

Legacy.un voir plus bas
(Leroux B 5,250 4,000 9300 7 5.150 5.000 5,000

52 dern. uni.
Titre Haut Bas Ventes C/B Haut Bas CIAt. Vit.

(Lexam 1,250 0.280 1100 0.700 0,700 0,700
(Lithos 2.910 0.405 137917 0540 0.490 0,510 -0,030
Loblaw 22.750 13,500 675 29 22.500 22,500 22.500 -0,250
Loewen 56.550 31.500 15688 172 36,350 35.750 35.950 •0,550
(Log.G.lnl 2,000 0,900 6000 24 0.950 0,900 0.950 -0,050
Londn.SrA 25,000 23.000 800 24.800 24,800 24.800 ♦0.800
jLoubei 0,700 0.155 88500 0.210 0,200 0,210 •0,010
iLouvem 0.510 0.350 4700 35 0,350 0.350 0,350
(LyonLake 0.880 0,270 4500 0,320 0.270 0,320 ♦0,030

M N
MDSI 39,000 20,000 1700 33 24 250 24,000 24,250 ♦0,250
IMPACT 3.750 2,150 13050 3.600 3.550 3.600 ♦0,050
MSV 0,650 0.200 871200 0.280 0.200 0.280 -0,020
MaBaie 0.350 0,100 z300 0300 0.300 0.300
Maax 14,750 8,500 4100 14 12,750 12,500 12,500
McM Bldl 21.700 16.650 131838 17.500 17,250 17,250 •0,350
Mackenzie 21.500 8.100 44965 27 19,000 18400 18.500 •0,500
Macyro 0,600 0.200 1900 0.260 0,260 0,260 -0,140
(Magna A 101,200 68,250 25204 11 89,250 88.000 88,000 •1,000
Malet.Que 2.550 1.090 1600 1,250 1.200 1,250 ♦0.050
(Malofil.b 8.000 0.850 7266 1,600 1.500 1,500 •0,050
Malotil.a 7.950 1,250 204 3.660 3.660 3,660 ♦0,160
Mam Tel 16,850 13,150 34500 13 15,250 15.200 15.250 -0,050
Mani.lR 10,850 7,250 8200 9.200 9.150 9.150 •0,050
Marconi C 27,000 14.500 1000 86 22,500 22.250 22,250 •0,250
(Mant Tel 32.100 22,650 895 16 31400 31,400 31.400 ♦0,150
Mazann 1,700 1,000 39900 6 1,070 1,040 1,050 ♦0,010
jMcWatter 3.570 1,200 910674 33 1,300 1,200 1,300
Memotec 8.950 2.400 9000 2.640 2.400 2.640 -0,050
Methanex 14,400 11,050 37275 16 13.050 12,850 12,850 -0,250
(MetroR.A 17,050 10.130 192850 13 15,700 15.500 15.600 ♦0,100
jMetwerks 15.300 5,600 6735 13.350 13.050 13,250 ♦0,200
M.Tempus 1,000 0.300 37500 65 0,890 0,850 0.850
Microcell 18.750 11.600 10900 14,000 13.000 13,000 -1,050
Mdlnd.wal 23,600 11.000 12150 12 21,250 21,100 21,150 ♦0,050
jMimiska 0,300 0,050 35786 0,070 0,070 0,070
iM.DuNd 2.000 0,590 22500 1040 0,900 1.040 -0,010
iMinorca 14.600 0,970 19206 1,000 0,970 0980
(Mirandor 1,360 0.300 36500 0,400 0,350 0.400 ♦0,050
iMispec 3.450 0.650 22800 0.800 0.680 0,700
Mitée Tel, 12.000 6,500 370 28 8.400 8,250 8.250 ♦0,200
M'tel.Corp 12,950 6.359 175957 27 12.400 12.050 12,200 ♦0,159
(Molson A 26,500 20,100 58397 46 25,300 24.800 25.300 ♦0,450
Montrusco 28,900 20.200 744 24 26,750 26,600 26,750 ♦0,150
Moore 31,350 21.500 16600 16 22.000 21,800 22,000
(NARRes 3,600 0,550 12600 3.600 3.400 3.500 ♦0,050

Nce Div,U voir plus bas
Nce nrgy voir plus bas
NVAsWtS voir plus bas

(N.Gldcor 0,550 0,150 12000 0,240 0,220 0,220 -0,020
Newcastle voir plus bas

iNiocan 1,100 0,500 21000 0,650 0,630 0,650
(Nora exp 2,520 0,600 12500 0 960 0,950 0.960 ♦0,010
Nor.Foisl 10.450 8,150 9690 8.900 8150 8,400 •0,400
Noranda 33.400 22,600 506401 32 27,000 24.650 25,150 ♦1.700
Norcen 39,900 27,000 5378 23 39.900 34.450 35.000 ♦3,150
(Normab 1,750 0,500 1000 0,840 0,830 0,830 ♦0,080
Nor Tel 155,500 78,100 d19580 33 133,200 130.850 130.850 •2,150
Northgate 1.290 0,900 10000 117 1,170 1,150 1,170 ♦0,070
Northstar 13.850 10,650 103687 12 11,000 10,650 10.650 •0,250
NovaCorp 14.150 10.450 254315 13 13,650 13.350 13.350 •0,250
N.S,Power 16,700 13.300 21454 16 16,300 16,050 16,300 ♦0,300
(Noveder 1,650 0,410 17800 0,600 0,510 0,590 -0,010
iNovic 6.250 5.000 19600 28 5,700 5,600 5.700 •0,050
iNymox 15,950 6,000 1650 8,000 7,750 8,000 ♦0.450

O P
0&Y Prop 13,000 4.750 z8 15 9.500 9 500 9,500
|0 Donnell 17,250 7,650 6175 13.950 13550 13,750 -0,300
fOcel.En.b 9.200 6.200 7515 42 8.000 8 000 8.000
Olco.A 0,900 0,330 7800 0,600 0,550 0.600 ♦0,090
(OnexCorp 36,750 18.000 60000 12 32 750 32,650 32,650 •0,350
|0rb ex, A 0650 0,190 26000 0,240 0.200 0,240 ♦0,040
(Orexexp 0.320 0,080 60000 0,085 0.080 0,085 ■0,005
lOrezone 1,350 0,240 6578 0,340 0,340 0.340 ♦0.040
(Orient 0.260 0.080 56179 0,095 0,065 0,095 ♦0,010
lOrleans 2,850 1,810 1000 2,450 2,450 2,450 ♦0.050
fOsha A 26,200 18,750 18400 19 25.800 25.750 25,800 ♦0,300
(Pan Amr 1.470 0,150 160296 0.295 0.270 0,270 ♦0,010
PancdnPt 30500 22,000 1600 15 23,350 23.300 23,300 •0,100
Paprboard 6.500 3.550 1450 5,000 5,000 5.000 -0.500
jPebercan 4.150 1,200 1000 6 1.800 1.800 1,800
Peerless 2,900 1,060 4900 2.350 2 260 2,260 •0.080
Pegasus 13,750 1,480 36800 1.930 1,500 1.550 -0.330
Pengr.ir 12,450 11.750 2800 12,100 12.050 12 050 ♦0100

Pengr.Enr voir plus bas
Perkins,P 7,550 5.600 3083 12 7,500 7,500 7.500
Petro Can 29.500 18.750 227660 23 28500 27.600 27.600 •0.800
Philip 27,400 16,950 200 21 23950 23,950 23,950 •0.050
PhoenixLS 13,450 7,000 2200 10.000 9,800 9.900 -0,100
Pinnacle 24,500 19,000 199500 43 23.100 22,750 23 000 •0.100
Pia.Dome 33,800 17,500 70140 19,000 18,200 18,350 -0,250
iPlexmar 0,820 0.260 4500 0.400 0.400 0,400
Poco Pelr 15.400 11,950 159125 28 13,150 13,100 13.100 ♦0,100
(Positron 16,000 10.000 500 10.000 10.000 10,000 -0,150
PCS Inc. 122,100 97,600 d2650 16 116,700 116,700 116.700 -0,450
(Powr Cr 46,250 25.050 126925 19 45.950 45000 45,300
Power,Fin 45650 23.000 23320 17 45.000 44.450 44.450 •0,250
Premdor 15,750 11,500 27000 16 13,050 13.050 13.050 -0.450
(Premiu.a 16.900 10.350 2400 15,550 15.200 15.200 -0,700
jProcolor 1.500 0,125 25000 0,140 0,130 0,140
Promatek 2300 0.390 9200 10 2.250 2.000 2.000 •0,260
Provigo 9,000 5,300 10272 15 7,650 7.550 7,600 ♦0,100

Q R
QuebecTei 29500 22,600 4849 16 28.500 28,100 28,250 ♦0.150
QuebecoA 32.500 22.550 4500 14 28.350 28.350 28,350 -0,150
(QuebecoB 32.400 22.600 124991 14 28500 28250 28.400 ♦0.200
tRadio.A 19,250 7,000 6100 26 19,250 18.500 19.250 ♦1.000
iRadisson 1,980 0,550 18063 0.650 0,550 0.640 -0.010
(Rammkr 6.050 3.650 1500 15 4.700 4.650 4.650 -0,150
RangerOil 14.950 10.900 39152 11.250 11,100 11,100 •0,050
iRaudm 0,600 0.200 10000 0350 0.350 0.350
Renaisnce 50,500 30,000 20970 25 31,050 30.000 30,000 •1400
IRepap 5.550 0,160 983800 0,190 0,175 0.180 -0,010
R Pr Choi 46000 25000 400 21 44.000 44,000 44.000 ♦0.250
Richelieu 12,750 7,400 600 15 12,500 12.500 12,500 •0.250
Richmont 7.000 3,900 1264 29 4.000 4.000 4000 ♦0.050
Rigel 17 500 12550 104600 139 14,000 13900 13 900 ♦0.100
RiO.AIgom 37,550 25800 1225 15 26,900 26250 26700 ♦0.450
(Robe* 2.440 0350 8656 0.400 0360 0360 ♦0.010
Roctest 5.650 3,100 1585 23 4,950 4950 4 950 ♦0200
(RCantel.b 30.200 18.100 1250 18,800 18 350 18 750 -0050
fRogerC B 11150 6 800 390700 8.300 8.100 8,100 •0.200
Rolland 22 550 6550 300 18 22.200 22.000 22.000 -0.400
RoyaLAv» 6.650 2.070 14150 15 5.700 5500 5.650
(Royal G. 43 500 23.000 382 30 34,750 34,750 34.750 -0.350
Royal.Lpg 4100 2,400 196 17 3.500 3,500 3.500
iRoyalStd 1,500 0,500 25200 1,150 1,050 1,100

S T
SRI 0&G 2.400 1,050 12700 1,360 1,360 1,360
(SVISI0N 2.500 1.000 8500 1,650 1.600 1620 ♦0,110
iSAMSys 2.730 0,350 49766 1,450 1300 1450
SNC-liv 19.000 12.000 42115 16 13500 13 000 13,100 ♦0.100
SR.teicom 9450 5050 600 37 8350 8.350 8.350 -0.050
San.Fra A 17.500 5.150 1000 19 16.000 16.000 16.000
Sam Mo a 1.850 1,100 4200 14 1,450 1,400 1,400
Saputo 27.500 19,000 27905 27,000 25.000 25.000 -1,400

52 dern. sem.
Titre Haut Bas Ventes C/B Haut Bas CIAt. Var.

iSaturn.S 8,750 3,250 21100 35 3,500 3,400 3.500
Seagram 58.050 44,700 37530 27 47.550 47,050 47,050 -0.400
Sears Can 25,750 9.650 58712 25 21,000 20,600 21.000 ♦0,200
ISemitec.a 5,500 1,180 82160 1,250 1,180 1,180 •0,070
jSharpe 3,900 1,000 21300 3,000 2,950 2,950 -0.050
Shell Can 28.900 16,000 1280 12 28.850 28.500 28,700 ♦0,550
Shermag 17,550 8,750 13025 27 17.150 17,000 17.100
Sherntt 8,750 6,000 85000 15 6,150 6,150 6,150 -0,050
Sico 15,250 8,000 4150 18 15.100 15,000 15,100 ♦0,100
Small Fry 8,500 5,800 14500 12 8,450 8,300 8.350 ♦0.050
Sodisco 0,170 0,080 53500 0.090 0,090 0,090 •0.005
Southam 29000 18,750 134500 19 27,250 27,250 27,250 -0,250
Speedwar 4,750 1,350 2000 2,000 1,950 1,950 •0,100
iSt.Genev 1,570 0,210 1344531 1 0,300 0,250 0,270 ♦0,030
StLaurent 25,000 17,250 1183 20.000 19,550 19,750 •0.150
Stelco A 13,350 7.200 715600 9 10.750 10,400 10.450 •0350
Stela.Jone 2,250 1,300 2600 23 2,250 2,150 2,250 ♦0,050
(Strat.Val. 5,000 1,750 158574 3,750 3,500 3.750
(Strex 0,950 0,300 500 0,300 0,300 0,300
iSulltden 4.000 1,850 23150 3,400 3,100 3,350 •0.050
Suncor 54.600 26,850 270 35 50,500 50,500 50,500 •0,200
jSundust 4,000 0,550 1900 0,750 0,750 0,750 •0,150
jTSITelsy 3,000 0,660 9000 0,750 0.700 0,700 ♦0,010
TVXGold 12,250 4,540 476850 4,800 4,540 4.540 •0,160
Talisman 55,100 37,500 51000 55 46550 46,450 46,450 •0,350
(Tandem 1,950 0,250 12400 0,700 0.690 0.700 ♦0,070
Technilab 10,000 7,400 1000 42 9,050 9,050 9,050 ♦0.050
(Teck B 34.500 22,000 52990 46 23,250 22,500 22,750 -0.750
Teklogix 21.900 3,750 4010 19 3,800 3.750 3,750 -0,050
Teknor 10,750 4,250 2650 25 5,950 5.800 5,800
Telco,Cap 14,000 11,850 5000 13,850 13,650 13.700 -0,100
(Telco.Pr 26,250 25.500 700 26,150 26.050 26,050 ♦0,050
(TelMtB 32,000 15,500 1200 21 32,000 31,000 32,000 ♦1,000
Teleglobe 56,000 35,750 2961 23 46,500 46.100 46,500 ♦0,300
jTelek.Av 2,500 0.500 4000 0,750 0.550 0,750 -0.250
Telescene 13,500 9,000 700 28 12,500 12,250 12.250 •1.000
(Telmobile 29,900 14,300 139684 21,500 21,250 21,350 -0.400
Telus 31,800 19,000 290960 12 31,450 30,700 30,800 •0,850
Tembec.A 14 050 .8,000 .336680 8,200 8,050 % 8.100

Tempi,em voir plus bas
Theratech 6,250 3,700 15400 5.100 4,850 4,950 -0,150
ThomCor 36,000 26,450 3384 27 35,400 35,150 35,300
Timinco 4,300 2,750 100 29 3,750 3,750 3,750 ♦0,450
jTiomin 4,400 1,300 17800 1,450 1,300 1,300 •0.050
jTom 0,500 0,240 47050 0,360 0,350 0,350 •0.080
fTorstr B 49,000 31,750 975 20 47,950 47.800 47,950 ♦0,250
TrAlta.Co, 20,250 15,100 19221 15 20,250 20.200 20,250 ♦0,050
TrCan PI 28,400 22,900 574879 15 28,100 27.900 28.100 ♦0.100
TrCan 2.8 51,000 47,500 z50 49,500 49,500 49,500
TrCan7,9% 56.000 56,000 100 56,000 56,000 56,000
T,Can,P,U 30,650 25,400 17800 28.500 28,100 28,200 ♦0,200
Transat 13.400 7,800 34500 15 12,350 12,000 12,000 -0,350

TriaxDv.ir voir plus bas
Trilon Fin 11,900 6,250 600 7 11,200 11,100 11,100 -0,100
Trilon srA 23,000 19,650 80100 23,000 23,000 23,000 ♦0.50Ô
Trimark 84,000 36,000 6377 60 71,750 70.000 70,750 -1,050
iïnzHahn 37.800 26.400 6617 34,100 33.600 33.700 -0,150
TnHa.wtA 8,800 3,900 5651 7,050 6,650 6,650 -0.450
jïïoymm 1,330 0,500 101500 0.750 0.700 0,700 -0,090

U Z
UAP,In,A 17,750 14,100 700 15 17,700 17,700 17,700 ♦0.300
Uni-Selcl 22.350 12,950 1600 14 22,350 20,500 22,000 •0.20Ô
(Umbroue 6,200 4,950 200 5.400 5.400 5,400 -0,050
Unican.A 35,600 27,100 100 38 33,650 33,650 33,650 ♦0,659
(Unican.B 36,000 27,000 13235 39 34.000 33,100 34,000 •1.000
(Umforet 6,200 3.500 500 4.700 4.700 4,700 ♦0,100
lUmgold 0,850 0.400 15000 0850 0.800 0,800 •0,040

Un.Domm voir plus bas
(V.Houtte 24,400 13,130 1234 34 22,400 21,800 22,000 -0,250
iVasogen 3,700 1,250 144329 2.250 1.950 2.200 ♦0.100
jVauq.A 1,840 0.400 23100 0.500 0,460 0.500 •0 020
(Velan 27,750 19,250 « 1400 18 25,500 25,500 25,500 •0,500
iVenCan 1.430 0,520 19300 13 0,660 0,520 0,520 -0,100
(Videotron 12,300 9.300 933895 5 11,500 11.100 11,500
jVior 0,920 0,130 57200 0,160 0,130 0,140 -0,020
(Virginia 3,700 2,050 96253 2.300 2,050 2,140 -0.160
(Vogue 4,000 1.200 16050 1,350 1,300 1,350 ♦0,050
Westaim 9,500 3,750 3807 8.500 8150 8.150 -0,250
Westburne 18500 11,600 112000 17 16.800 16,750 16.750 -0.150
Westcoast 30,500 22,500 69767 16 30,500 30,250 30.400
iWslrnPac 5.300 0.460 29000 0,530 0.500 0,500 •0.010
WestStar 45.250 26,000 4205 11 28.500 28,000 28,200 ♦0,200

Westr 1U voir plus bas
Westrll u voir plus bas

iXemac 0.650 0,300 13000 0.380 0.340 0.380 ♦0,040
Total des ventes : 24 259839

FONDS AMERICAINS
Bq.Ry.srK 28.250 25,050 700 26,750 26,600 26.750 ♦0,250
Inco.Pr.E 56950 48.850 1050 103 49,000 48,850 48,850 •0,150

Total des ventes : 1750
OBLIGATIONS (en milliers)

cAirCan.D 175,000 108 000 d3 83 166 900 166.900 166,900 -5,100
cForex 8% 105 000 96 000 d25 103.000 103,000 103,000
cLap7.75%d160.000 118.000 d10 150,000 150,000 150,000 •2,000
cScoBooms 102,000 100.000 d95 101,100 101,000 101.100 -0.150

Tota! des ventes 133000
PRODUITS FINANCIERS DÉRIVÉS

PEAC ET SPEC
BCE Div 26,250 25.250 400 26,000 26.000 26.000
BCE S Wt 18.350 5.750 18900 17,000 16.750 16,750 -0.050
NVAsWts 2,550 0,250 1000 1,850 1.850 1,850 -0,150

Total des ventes 20300
ACTIONS PAYÉES PARTIELLEMENT

TriaxDv.ir 8.000 6,500 3800 6.900 6.850 6.900 ♦0.050
Total des ventes 3800

UNITÉS EN FIDUCIE
Athabasca 27600 18.300 16440 12 26500 26,200 26.300 -0.100
BPI II,U 9.100 8.550 3700 8.650 8.550 8,600
EnerMark 7 900 6.500 218289 13 7.200 7,100 7.100 -0.100
EnpFnd.G 5,700 4.250 14947 4.300 4,250 4.300 ,0.050
FirstPrem 30.500 26.500 200 6 28600 28,600 28.600 -0,150
FirstPr us 25.950 21.000 2034 24.000 23.200 23.200 -0.300
Frhold.UN 11.900 10.000 36500 43 10.250 10.200 10200
Legacy.un 10.000 9,700 13020 10.000 9.900 10.000 ♦0.150
Nce Div,U 5.800 4,450 24850 4 850 4,760 4.790 -0.110
Nce nrgy 9,550 7.800 3200 8,800 8,500 8.800 ♦0.350
Newcastle 21,000 19,100 2150 19 750 19,400 19.400 -0,100
Pengr.Enr 22,250 15,250 400 10 20,400 20,250 20.400 ♦0,150
Tempi.em 15.350 12,900 850 13500 13,200 13,500 ♦0,550
Westr 1U 11,050 9,250 1800 12 10,500 10.400 10.400
Westrll u 10.700 7.900 2325 17 10.400 10,350 10.400 ♦0.050

Total des ventes 340 705
UNITÉS PARTAGÉES

(Amalg.ln 10.300 8.700 1500 9850 9.700 9.700
Gaz.Metro 19,500 16.150 10900 14 19.200 18.800 19,050 ,0.200

Totil dis unies : 12 400
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APPEL DE CANDIDATURES 
Faculté des sciences infirmières 
Nomination de la doyenne ou du doyen
L’Université Laval sollicite des candidatures pour 
combler la vacance du poste de doyenne ou de doyen 
de la Faculté des sciences infirmières et invite toute 
personne ou organisme à faire des suggestions sur le 
profil de la personne recherchée.
Le mandat d’une durée de quatre ans peut, après 
évaluation et consultation, être renouvelé une fois.

EXIGENCES REQUISES 
Conditions minimales 
Candidature de l’intérieur
• être professeure ou professeur agrégé ou titulaire.

Candidature de l’extérieur
• soit être titulaire d’un doctorat en sciences infir­

mières ou dans une discipline connexe depuis au 
moins cinq ans;

• soit posséder une expérience professionnelle remar­
quable en sciences infirmières et détenir au moins 
une maîtrise en sciences infirmières.

Conditions particulières
• avoir une très bonne connaissance des besoins de la 

société en matière de formation et de développement 
de la recherche en sciences infirmières;

• avoir une conception claire des objectifs et des rôles 
présents et futurs de la Faculté des sciences infir­
mières;

• avoir une bonne connaissance de la formation en 
sciences infirmières et démontrer sa capacité et un 
profond désir d’en promouvoir l’excellence;

• avoir une bonne connaissance de la recherche en 
sciences infirmières, et notamment de la recherche 
subventionnée, et démontrer sa capacité et un 
profond désir d’en promouvoir l’excellence;

• démontrer sa capacité à exercer un leadership dans la 
gestion universitaire;

• avoir la capacité de dégager des consensus autour 
d’objectifs clairs, d’engager l’ensemble du personnel 
de la Faculté dans la poursuite de ses objectifs et 
d’assurer des tâches de responsabilité exigeant un 
bon esprit de décision;

• posséder les aptitudes requises pour entretenir des 
relations harmonieuses avec les collègues, les profes- 
seures et les professeurs ainsi que les autres membres 
du personnel enseignant, la direction de l’Université 
et les divers partenaires de la Faculté et de l’Univer­
sité;

• témoigner d’une bonne capacité d’écoute aux besoins 
pédagogiques des étudiantes et des étudiants;

• être apte à promouvoir sur les scènes québécoise, 
canadienne et internationale les forces et les réalisa­
tions de la Faculté des sciences infirmières;

• posséder une bonne maîtrise du français et de 
l’anglais écrits et parlés.

Le Conseil d’administration doit procéder à la nomi­
nation du doyen ou de la doyenne de la Faculté au plus 
tard à la séance du 19 février 1998 et la date d’entrée en 
fonction est fixée au 1“ juin 1998.
Les candidatures et les propositions de candidature, 
accompagnées d’un curriculum vitae, ainsi que les 
suggestions sur le profil de la candidate ou du candidat 
doivent être soumises par écrit et reçues, au plus tard 
le 12 décembre 1997. au bureau du président du 
Comité :

Monsieur Jacques Samson 
Vice-recteur aux ressources humaines 
Président du Comité de nomination 
Pavillon Jean-Charles-Bonenfant 
Université Laval 
Québec (Québec)
G1K7P4

H-HJ UNIVERSITÉ
LAVAL

l'acuité des 
sciences infirmières

LE SAVOIR DU MONIX 
PASSE PAR ICI

L’Université Laval applique un programme d’accès à 
l’égalité

CARRIERES ET PROFESSIONS
APPEL DE CANDIDATURES
Faculté de musique
Nomination de la doyenne ou du doyen
L’Université Laval sollicite des candidatures pour 
combler la vacance du poste de doyenne ou de doyen 
de la Faculté de musique et invite toute personne ou 
organisme à faire des suggestions sur le profil de la 
personne recherchée.
Le mandat d'une durée de quatre ans peut, après 
évaluation et consultation, être renouvelé une fois.

EXIGENCES REQUISES
Conditions minimales
Candidature d’un professeur de l’Université Laval 
• être professeure ou professeur agrégé ou titulaire.

Autres candidatures
• soit être titulaire d’un doctorat dans une discipline de 

la musique depuis au moins cinq ans;
• soit posséder une expérience professionnelle remar­

quable en musique.

Conditions particulières
• avoir une très bonne connaissance des besoins de la 

société en matière de formation de diplômés et de 
nouvelles connaissances à développer en musique;

• avoir une conception claire des objectifs et des rôles 
présents et futurs de la Faculté de musique;

• avoir un profond désir de promouvoir l’excellence en 
enseignement, en recherche et en création à la 
Faculté de musique et avoir une bonne connaissance 
de la recherche et de la création en musique;

• avoir la capacité de dégager des consensus autour 
d’objectifs clairs, d’engager l’ensemble du personnel 
de la Faculté dans la poursuite de ces objectifs et 
d’assurer des tâches de responsabilité exigeant un 
bon esprit de décision;

• avoir de bonnes connaissances et des habiletés en 
gestion;

• posséder les aptitudes requises pour entretenir des 
relations harmonieuses avec les collègues, les 
professeures et les professeurs ainsi que les autres 
membres du personnel enseignant, le personnel 
administratif, les associations étudiantes, profes­
sionnelles et scientifiques, la direction de l’Université 
et les divers partenaires de la Faculté et de l’Univer­
sité;

• être attentif aux besoins pédagogiques des étudiantes 
et des étudiants;

• être apte à promouvoir sur les scènes québécoise, 
canadienne et internationale, les forces de la Faculté 
de musique et ses réalisations;

• posséder une bonne maîtrise du français et de 
l’anglais écrits et parlés.

Le Conseil d’administration doit procéder à la 
nomination du doyen ou de la doyenne de la faculté au 
plus tard à la séance du 19 février 1998 et la date 
d’entrée en fonction est fixée au 1er août 1998.
Les candidatures et les propositions de candidature, 
accompagnées d'un curriculum vitae, ainsi que les 
suggestions sur le profil de la candidate ou du candidat 
doivent être soumises par écrit et reçues, au plus tard 
le 12 décembre 1997, au bureau du président du 
Comité :

Monsieur Jacques Racine
Vice-recteur à l'administration et aux finances
Président du Comité de nomination
Pavillon des sciences de l'éducation
Université Laval
Québec (Québec)
G1K7P4

Efffl UNIVERSITÉ
B#0 LAVAL Faculté de musique

LE SAVOIR DU MONDE 
PASSE PAR ICI

L’Université Laval applique un programme d’accès à 
l’égalité
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POSTE EN GESTION STRATEGIQUE 
DES ORGANISATIONS
Description du poste
• Enseignement aux trois cycles et participation aux activités de forma­

tion continue dans le domaine de la gestion stratégique des organi­
sations ainsi que dans les cours de base du département de manage­
ment

• Recherches et publications dans le domaine précité
• Encadrement d’étudiants et d’étudiantes aux trois cycles
• Participation aux activités pédagogiques et administratives du dépar­

tement et de la faculté
• Participation à des activités externes de nature universitaire contribuant 

au rayonnement du département de management

Critères de sélection
• Doctorat en sciences de l’administration ou dans une discipline 

connexe avec une spécialisation en gestion stratégique des organisa­
tions. Les candidatures de personnes déjà très avancées dans les études 
doctorales pourront être considérées

• Aptitudes à l’enseignement universitaire en langue française dans le 
domaine de la gestion stratégique des organisations ainsi que dans 
les cours de base du département de management

• Aptitudes à la recherche dans le domaine précité
• Une bonne connaissance du milieu de l’entreprise et une expérience 

professionnelle pertinente dans ce domaine seront considérées comme 
des atouts

• Capacité de travailler en équipe multidisciplinaire

ENTRÉE EN FONCTION : le 1" juin 1998.

est a la recherche de candidat ...

POSTE EN MANAGEMENT 
INTERNATIONAL
Description du poste
• Enseignement aux trois cycles et participation aux activités de forma­

tion continue dans le domaine du management international ainsi 
que dans les cours de base du département de management

• Recherches et publications dans le domaine précité
• Encadrement d’étudiants et d’étudiantes aux trois cycles
• Participation aux activités pédagogiques et administratives du départe­

ment et de la faculté
• Participation à des activités externes de nature universitaire contribuant 

au rayonnement du département de management

Critères de sélection
• Doctorat en sciences de l’administration ou dans une discipline 

connexe avec une spécialisation en management international. Les 
candidatures de personnes déjà très avancées dans les études doctorales 
pourront être considérées

• Aptitudes à l’enseignement universitaire en langue française dans le 
domaine du management international ainsi que dans les cours de 
base du département de management

• Aptitudes à la recherche dans le domaine précité
• Une bonne connaissance de l’environnement international et la 

pratique de langues étrangères
• Une expérience professionnelle dans le domaine du management 

international sera considérée comme un atout
• Capacité de travailler en équipe multidisciplinaire

>ostes de professeur régulier à temps complet :

POSTE EN GESTION DE LA PME 
ET ENTREPRENEURS
Description du poste
• Enseignement aux trois cycles et participation aux activités de 

formation continue dans le domaine de la gestion de la PME et 
entrepreneurial ainsi que dans les cours de base du département de 
management.

• Recherches et publications dans le domaine précité
• Encadrement d’étudiants et d’étudiantes aux trois cycles
• Participation aux activités pédagogiques et administratives du départe­

ment et de la faculté
• Participation à des activités externes de nature universitaire contribuant 

au rayonnement du département de management

Critères de sélection
• Doctorat en sciences de l’administration ou dans une discipline 

connexe avec une spécialisation en gestion de la PME et entrepre­
neurial. Les candidatures de personnes déjà très avancées dans les 
études doctorales pourront être considérées.

• Aptitudes à l’enseignement universitaire en langue française dans le 
domaine de la gestion de la PME et entrepreneurial ainsi que dans 
les cours de base du département de management

• Aptitudes à la recherche dans le domaine précité
• Une bonne connaissance du milieu de la PME et de l’entreprencuriat et 

une expérience professionnelle pertinente dans ce domaine pourront 
être considérées comme des atouts

• Capacité de travailler en équipe multidisciplinaire

CANDIDATURE
Au plus tard le 15 janvier 1998, les personnes intéressées doivent faire parvenir au directeur du département de management, un dossier de candidature comprenant une lettre d’intention et un curriculum vitae détaillé précisant 
leur expérience, leurs publications et leurs recherches en cours. Deux lettres de référence doivent parvenir directement au département. Les dossiers seront traités de manière strictement confidentielle.
Jacques Grisé, directeur 
Département de Management
(Spécifier le nom du concours)
Faculté des sciences de l’administration 
Cité universitaire (Québec) Canada G1K 7P4 
Tel.; (418) 656-3684

I UNIVERSITÉ
I LAVAL

LE SAVOIR DU MONDE 
PASSE PAR ICI

Faculté des sciences 
de l’administration Département de management

Faculté des sciences de l'administration
Compétitivité et entrepreneurship

(S

Première faculté de 
langue française agréée 
par
l’American Assembly of 
Collegiate Schools of 
Business

En vertu de «on Programme d’accès à l'égalité, l’Université Lavai entend consacrer la moitié de se* postes vacants à l’engagement de femme* En accord avec les exigences du ministère de l'Immigration du Canada, cette offre est destinée en priorité aux citoyennes et citoyens canadiens et aux résidentes et résident! permanents du 
Canada.



LE DEVOIR

LE MONDE
Vers une solution politique à la crise irakienne?COLOMBIE

Un deuxième 
front: r«Initiative 

pour la paix»
CLÉMENT TRU DEL 

LE DEVOIR

Le syndicaliste Daniel Enrique Rico Serpa a participé l'an 
dernier a l’ouverture d’un deuxième front en Colombie: 
la création d’un Mouvement |xwr la paix, qui déboucha sur 

l’Initiative pour la paix, approuvée, lors d’un référendum of­
ficieux, début octobre, par dix millions de ses concitoyens.

Il s’agit en somme, explique-t-il, de prévoir une «politique 
de paix permanente» pour éviter qu'un changement dans 
l’équipe au pouvoir ne vienne chambouler les efforts en 
cours. Ainsi, les guérilleros annoncent ces jours-ci leur in­
tention de démobiliser quelque 2000 enfants dans leurs 
r.uigs, mais il faudra de la patience pour y arriver. Puis l’on 
formulera un projet de loi créant un Comité national de la 
paix, lequel aurait la resixmsabilité d’encadrer une politique 
de paix dans un pays où l’on déplore une moyenne annuelle 
d’environ 30 0(X) morts violentes par année. Viendrait, com­
me troisième volet, la convocation d’une Assemblée perma­
nente de la société civile pour la paix, susceptible de créer 
un large consensus en vue d’instaurer un processus de né­
gociation auquel se joindraient gouvernement et guérilla.

Il faut dire que M. Serpa, président de la Fédération des 
travailleurs de l'industrie pétrolière (Fedepetrol), cotise à 
une centrale, l’Union syndicale ouvrière, qui compte une 
centaine de ses leaders et militants assassinés en quelques 
années, sans parler des 120 autres «que nous avons dû reti­
trer de certaines régions» où pesaient contre eux des me­
naces de mort. Faut-il rappeler que l’Union patriotique, coa­
lition de formations de gauche, a été systématiquement per­
sécutée (plus de 5(X)0 morts, d’innombrables exilés)? Ije la­
minage des syndicats dont on cherche à détruire la crédibi­
lité en les accusant d’entretenir des liens avec la guérilla ou 
d’être des repaires de «terroristes» s’explique par le phéno­
mène d’une justice «masquée» et par les décrets sur des 
«zones spéciales» où sévit l’impunité. Témoins et juges por­
tent cagoule, tandis que le fiscal (sorte de shériff enquêteur) 
multiplie les gardes à vue.

Dix-sept des leaders de l’USO sont présentement incar­
cérés. L’un des buts de la tournée actuelle du syndicaliste 
est de mieux informer Canadiens et Québécois d’une 
conjoncture qui, avec certains intervalles, remonte à 
quatre décennies au moins.

Il n’y a pas de censure formelle en Colombie, affirme ce­
lui qui se fie peu à la «presse bourgeoise», mais la publica­
tion qui «informerait objectivement sur les aspirations des po­
pulations marginalisées» ne risquerait pas d’être fermée: 
elle serait prise pour cible et ses rédacteurs menacés.

Fedepetrol et l’USO prônent la lutte au néolibéralisme: 
elles font campagne contre la privatisation d’Ecopetrol et 
ont même concocté un projet de loi sur les hydrocarbures 
que le Congrès étudie mais qui aurait «peu de chance» pour 
l’instant detre adopté.

Un dollar par baril de pétrole extrait en Colombie — en­
viron 7(X) (XX) $ par jour — sert d’impôt de guerre que les 
syndicalistes verraient mieux servir à résoudre les pro­
blèmes sociaux. L’ensemble des secteurs du pays «sont en 
crise»-, c’est toute la nation colombienne qu’il faudrait régé­
nérer pour ne pas perpétuer des idéologies qui conduisent 
à des «actes démentiels» visant des civils sans défense.

lit violence aveugle ne tente-t-elle pas certains secteurs de 
la guérilla? «Il ne viendrait pas à quelqu’un l’idée de saper sa 
base d'appui: la guérilla vit parmi les pauvres», réppnd ce lea­
der syndical. Le dernier rapport du Comité inter-Églises sur 
les droits humains en Amérique latine (pages 22 à 24) inclut 
des cas de vengeance exercée par des guérilleros, dans la ré­
gion d’Urabâ notamment On y explique aussi que le facteur 
principal de dérives est la tolérance envers les auteurs, mili­
taires ou paramilitaires, de violations des droits dans un pays 
où les cartels de la drogue ont appris à infiltrer les pouvoirs 
ou, à défaut, les font plier par le chantage.

Eltsine et Aziz
Le vice-premier ministre irakien Tarek Aziz a rencon­
tré le président russe Boris Eltsine hier à Moscou. A 
l’issue de ces entretiens, il se pourrait que le mi­
nistre russe des Affaires étrangères rencontre aujour­
d’hui ou demain ses homologues américain, français, 
britannique et chinois.

ASSOCIATED PRESS

Moscou — La Russie a décidé hier de jouer un rôle plus 
actif d;ms la crise opposant les Nations unies à l’Irak 
en proposant une initiative diplomatique à ses quatre parte­

naires permanents du Conseil de sécurité de l’ONU. A Wa­
shington, où l’on dit toujours privilégier l’option diploma­
tique, le président Clinton n’en a pas moins décidé de renfor­
cer l’aviation américaine dans le golfe Arabo-Persique.

Lors d’une visite impromptue à Moscou, le vice-premier 
ministre irakien Tarek Aziz a rencontré hier le président rus­
se Boris Eltsine. A l’issue de ces entretiens, il se pourrait que 
le ministre russe des Affaires étrangères Evguéni Primakov 
rencontre aujourd’hui ou demain, peut-être à Genève, ses 
homologues américain, français, britannique et chinois.

M. Primakov, qui s’était auparavant entretenu séparément 
avec le diplomate irakien, porteur d’un message de Saddam 
Hussein, a précisé à l’agence ITAR-Tass que MM. Aziz et 
Eltsine avaient discuté des moyens de trouver un réglement 
politique à la crise. «Dans la foulée des entretiens [Eltsine- 
Aziz], un certain plan a été mis au point et nous permettra, je 
pense, d’éviter un conflit, d’éviter le recours à la force et de par­
venir à un réglement», a-t-il dit, sans détailler ce plan et en 
soulignant toutefois que Bagdad devait avant tout se confor­
mer aux résolutions du Conseil de sécurité. Ce dernier se ré­
unira d’ailleurs aujourd’hui à New York.

Cette visite intervient quelques jours seulement après que 
les Etats-Unis eurent demandé le soutien de la Russie dans 
cette crise, provoquée par la décision du régime de Saddam 
Hussein d’expulser tous les membres américains de l’UNS- 
COM, la commission spéciale des Nations unies chargée de 
contrôler le désarmement irakien.

Côté américain, on se félicitait de ce que l’avion-espion U-2 
ait pu effectuer hier une nouvelle mission de surveillance 
sans encombres au-dessus de l’Irak, pour le compte de

Louxor — Au lendemain du massacre des touristes a 
Louxor, les autorités égyptiennes ont commencé à tirer 
hier les conséquences de cet attentat revendiqué par les is­

lamistes de la Jamaa Islamiya: le ministre de l’Intérieur a 
été limogé par le président Hosni Moubarak, venu en per­
sonne sur les lieux de ce qui est l’attentat le plus meurtrier 
dans le pays depuis 1992.

Mais le renforcement de la sécurité à Louxor, la «démis­
sion» du ministre Hassan el-Alfy, officiellement pour sa res­
ponsabilité dans la «détérioration de la situation en matière de 
sécurité» et son remplacement par le chef de la Sécurité d’E­
tat, le général Habib Ibrahim el-Adli, ont surtout pour ambi­
tion de rassurer les touristes du monde entier. En effet, ces 
derniers rapportent une manne annuelle de deux milliards 
de dollars, soit l’une des sources les plus importantes de de­
vises du pays. D’ores et déjà, de nombreuses agences de 
voyage en Europe et au Japon, ont signalé des annulations.

Comme les autorités du Caire, nombreux en effet sont 
ceux à l’étranger ont critiqué le dispositif de sécurité entou­
rant le site en s’étonnant que la police se tienne à deux kilo-

ont un «plan»

KHUTKRS

Le président Clinton a décidé d’envoyer six avions 
furtifs F-117 au Koweït.
l’UNSCOM. Les Irakiens n’ont en effet lias mis à exécution 
leur menace déjà ancienne de l’abattre. Mais il est vrai que 
l’U-2 volait à très haute altitude...

Sur le plan militaire, les Etats-Unis poursuivaient le renfor­
cement de leur présence militaire dans le Golfe arabo-per- 
sique. Bill Clinton a ainsi fait annoncer que «40 à 45 avions 
supplémentaires» rejoindront d’ici la fin de la semaine les 120 
appareils déjà stationnés dans la région. Ils seront achemi­
nés à bord des 16 bâtiments de l’escadre conduite par le por­
te-avions USS Nimitz, qui sera rejoint en fin de semaine par 
son cousin l’USS Washington. les deux porte-avions comp­
tent en tout 75 appareils.

Selon Kenneth Bacon, ix>rte-parole du Pentagone, le pré­
sident Clinton a décidé d’envoyer six avions furtifs FT 17 au 
Koweït et six bombardier B-52 sur l’île de Diego Garcia, dans 
l’océan Indien. Une trentaine d’autres appareils, dont deux 
bombardiers B-l et une vingtaine de chasseurs F-15 et F-16 
seront en outre placés «en alerte» jxmr une |x>ssible mission 
dans la région.

Mais Washington est tout de même disposé à faire des ef­
forts envers l’Irak, en laissant envisager un assouplissement 
de l’accord «pétrole contre nourriture», en vertu duquel Bag­
dad peut vendre pour deux milliards de dollars de pétrole 
tous les six mois afin d’acheter des vivres et des médica­
ments pour la population irakienne.

mètres alors que l’endroit était «plein de touristes». M. Mou­
barak a même qualifié le dispositif de «plaisanterie». Le rais 
égyptien a tenu à réaffirmer à la presse que son pays était 
toujours sûr et a fait déployer des dizaines de policiers armés 
sur le site archéologique. Situé à 500 kilomètres au sud du 
Caire, il n’avait jusque là jamais été la cible du terrorisme.

Dans un communiqué transmis hier à l’Associated 
Press, l’organisation islamiste Jamaa Islamiya a affirmé 
que les terroristes voulaient prendre des touristes en 
otages, pour réclamer la libération de leur chef spirituel, 
cheik Omar Abdel Rahmane, emprisonné aux Etats-Unis 
pour un projet avorté d’attentats à New York, notamment 
contre l’ONU et le FBI.

Pourtant, selon les témoins de la tuerie de lundi, les six 
hommes armés et déguisés en policiers n’avaient pas tenté 
de prendre des otages mais avaient tiré dès leur arrivée sur 
les groupes qui se. tenaient à rentrée du temple de Hats In 
police a identifié l’un des tueurs comme ayant déjà participé 
à des actions terroristes. Malgré l’arrestation de ses diri­
geants et de centaines de sympathisants, la Jamaa Islamiya 
est jugée en grande partie responsable de la recrudescence 
des actions terroristes sur le Nil au nom de l’Islam.

Amnesty réclame 
une enquête 
sur l’Algérie

Pierre Sané dénonce la politique 
«d’intimidation» d’Alger

AGENCE FRANCE-PRESSE

New York — Ix> secrétaire général d’Amnesty Interna­
tional, Pierre Sané, a dénoncé hier à New York la poli­
tique «d’intimidation» de l’Algérie pour imposer le silence.. 

sur les violations des droits de l’homme.
«Le gouvernement algérien a répondu par l’intimidation - 

et les menaces aux préoccupations» de la communauté inter­
nationale sur les droits de l’homme, a dit M. Sané en pré­
sentant le rapport 1997 d’Amesty sur l’Algérie.

L’organisation a demandé l’envoi d’une commission in­
ternationale d’enquête sur les massacres de civils et s’in­
terroge sur la responsabilité de l'État algérien dans ces 
tueries qui, selon elle, ont fait 80 (XX) morts depuis 1992.

M. Sané a déclaré que «Amnesty avait entamé sa cam­
pagne de lobbying à New York pour que les États membres 
des Nations unies cessent de détourner les yeux de la tragédie 
algérienne et commencent à prendre des mesures concrètes 
pour venir en aide au peuple algérien».

Le dirigeant d’Amnesty a dénoncé les «excuses insuppor­
tables» avancées par les gouvernements pour ne rien faire. 
Mais, a-t-il souligné, «il ne faut pas sous-estimer la capacité 
des diplomates algériens qui ont intimidé avec constance la 
communauté internationale».

L’Algérie, qui est «un membre influent de toutes les orga­
nisations internationales», a «usé de son influence, de son ca- : 
pital de sympathie pour menacer la communauté intematio- \ 
nale, pour l’intimider et la contraindre à ne prendre aucune ■_ 
mesure». Piere Sané a également estimé que l’inaction de: : 
la communauté internationale était due aux richesses pé- : 
trolières de l’Algérie.

Le secrétaire général d’Amnesty a affirmé que les 
groupes islamiques armés «ont tué, enlevé et torturé des ci­
vils», mais que, de leur côté, «les forces de sécurité sont res­
ponsables d’exécutions extra-judiciaires», de «disparitions» et 
de «tortures». Il a aussi indiqué que «des allégations font 
état de massacres commis dans le but de punir la population 
locale pour son soutien aux groupes armés ou pour ne pas les 
avoir dénoncés».

M. Sané a réclamé la convocation d’une session spéciale ; 
de la Commission des droits de l’homme à Genève où : 
toutes les organisations pourraient discuter des actions à 
entreprendre pour faire la lumière sur toutes les violations 
des droits de l’homme. «On ne peut pas attendre, car les 
gens meurent, et il faut agir maintenant», a conclu le diri­
geant d’Amnesty.

Le FBI
classe le dossier 
du vol TWA-800

REUTER ET AGENCE FRANCE-PRESSE

New York — Le FBI a annoncé hier qu’il classait défini­
tivement le dossier de l’accident du vol 800 de la TWA 
c ans lequel 230 personnes avaient trouvé la mort en juillet 

1996, affirmant qu’aucune preuve n’avait permis de lier 
cette explosion à un acte criminel,.

Selon l’agence gouvernementale américaine qui a en­
quêté pendant 16 mois, la thèse de l’incident technique est : 
la plus probable, a indiqué le directeur adjoint du FBI, ’. 
James Kallstrom.

Le 17 juillet 1996, peu après son décollage de l’aéroport 
J.-F.-Kennedy de New York, l’avion de la TWA à destination 
de Paris avait explosé en vol, au large de Long Island.

Le FBI a procédé à l’audition de 244 témoins qui avaient 
observé l’explosion, selon Kallstrom. Au total, 96 % de 
l’avion ont pu être récupérés, ce qui représente près d’un 
million de débris. «Aucune preuve n’a été trouvée qui nous 
aurait permis de conclure qu un acte criminel était à l'origi-, 
ne de la tragédie», a ajouté James Kallstrom.

Des familles de victimes se sont dites satisfaites des 
conclusions de la Sûreté fédérale, qui a abandonné la piste 
criminelle, en espérant que les autres pistes seront suivies 
avec la même opiniâtreté. «L’enquête va-t-elle être poursui­
vie aussi vigoureusement contre un businessman américain 
en costume rayé», puisque l’hypothèse d’un «méchant 
étranger enturbanné» est abandonnée, s’est ainsi demandé 
dans une interview à une chaîne de télévision locale Auré­
lie Becker, dont la fille de 19 ans figure au nombre des 230 
victimes de l’explosion du 17 juillet 1996.

«Si ce n’est pas un acte terroriste, cela reste un événement 
terrible», a déclaré pour sa part John Seaman, dont la nièce 
est morte dans l’explosion. «Les familles réclament justice».

Une dizaine de parents de victimes, ainsi que des repré­
sentants des gouvernements français, italien, suédois et 
norvégien, ont rencontré lundi le directeur du FBI pour 
New York, James Kallstrom, qui leur a présenté une re- : 
constitution vidéo de la catastrophe. :

Le Zimbabwe veut confisquer les terres des Blancs
LAWRENCE BARTLETT
AGENCE FRANCE-PRESSE

Harare — Le gouvernement zim- 
babwéen a lancé un plan controversé 
de confiscation et de redistribution aux 

Noirs de 16 millions d’hectares de terres 
appartenant aux fermiers blancs, a-t-on ap­
pris hier auprès des propriétaires terriens 
blancs.

Un porte-parole de l’Union commercia­
le des fermiers (CFU), qui représente 
la plupart des 4000 fermiers blancs 
du pays, a indiqué avoir reçu la liste des 
terres que le gouvernement veut récupé­
rer. Il n’a pas précisé le nombre de fermes 
concernées, mais le président Robert 
Mugabe a récemment annoncé que le plan 
du gouvernement portait sur 1775 fermes 
représentant cinq millions d’hectares,

qui seraient récupérés avant Noël.
Le président de la CFU, Nick Swanepoel, 

a commencé une tournée à travers le pays 
pour informer les propriétaires des inten­
tions du gouvernement, a ajouté le porte- 
parole.

M. Mugabe a indiqué que les autorités 
ne rachèteraient pas les terres, mais seule­
ment les équipements tels que les maisons 
et les granges.

«Enfants de la Grande-Bretagne»
Il avait rappelé que les colons britan­

niques s’étaient emparés de la terre des 
noirs il y a 100 ans et que les fermiers 
blancs étaient «les enfants de la Grande-Bre­
tagne». «Si le gouvernement britannique veut 
que nous versions des compensations à ses en­
fants, il doit nous donner l’argent nécessaire», 
avait-il dit.

M. Mugabe s’était entretenu de ce sujet 
avec le premier ministre britannique Tony 
Blair pendant le sommet du Commonweal­
th à Edimbourg le mois dernier, mais la 
Grande-Bretagne avait indiqué qu’elle 
n’était pas en mesure de financer ce pro­
gramme, disant quelle accepterait seule­
ment d’apporter une aide à l’achat des 
terres des fermiers désireux de vendre.

La CFU indique de son côté que 95 % des 
terres ont changé de mains au cours des 50 
dernières années, ce qui signifie que les 
propriétaires actuels n’ont pas confisqué 
leurs terres aux Noirs. L’organisation re­
connaît qu’une réforme de la terre est né­
cessaire dans un pays où les fermiers 
blancs possèdent 30 % des terres, alors que 
des millions de Noirs vivent dans la pauvre­
té. Mais la CFU est en total désaccord avec 
la méthode du gouvernement

Selon ses responsables, le gouverne­
ment pourrait récupérer suffisamment de 
terres en les achetant aux propriétaires dé­
sireux de vendre et en appliquant une poli­
tique de répartition libérale qui permettrait 
d’intensifier l’utilisation des terres.

La CFU rappelle que le gouvernement a 
déjà acquis quelque 3,55 millions d’hec­
tares depuis l'indépendance en 1980, parmi 
lesquels 340 (XX) hectares sont aujourd’hui 
à l’état de friches.

Im réforme de la terre, une mesure pha­
re de la politique de M. Mugabe depuis son 
arrivée au pouvoir, est par ailleurs entachée 
de corruption. Plusieurs programmes de 
redistribution de la terre ont échoué et la 
première ferme confiquée en 1994, en ver­
tu de la nouvelle loi, a été donnée à un mi­
nistre du gouvernement alors quelle était 
destinée à 33 familles.

/

L’Egypte se veut rassurante
Moubakak limoge son ministre de l’Intérieur; 

le mouvement Jamaa Islamiya affirme que l’attaque 
de Louxor visait la libération d’Abdel Rahmane
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Son trio complété de Bure et Rucinsky obtient de nombreuses chances de marquer

Damphousse 
s’est remis en marche

GUY KO BILLARD
PRESSE CANADIENNE

Greensboro, Caroline du Nord — En fait, le véritable 
homme de fer du Canadien et de la Ligue nationale 
n’egt pas Mark Recchi, mais Vincent Damphousse.

A sa 12" saison, celui-ci n’a jamais raté un seul match à 
cause d’une blessure. Il en a sauté huit en tout, cinq à sa 
deuxième campagne à Toronto lorsque laissé de côté par 
John Brophy, et trois autres, à Toronto et Montréal, pour 
purger des suspensions d’un et de deux matchs.

Damphousse en sera ce soir à son 400' match avec le 
Canadien, avec lequel il totalise 418 points. En tout dans la 
Ligue nationale, il a 836 points en 873 matchs réguliers.

«Je veux me rendre à 1000 points et 1000 rencontres. 
C’était des objectifs à long terme qui sont rendus à court ter­
me, rappelle en souriant ce Montréalais pure laine qui at­
teindra la trentaine en âge le 17 décembre. Ça passe très 
vite mais c'est le fun.»

Personne ne sera surpris d’apprendre que le capitaine 
du Canadien souhaite terminer sa carrière à Montréal, 
après être passé par Toronto et Edmonton.

«Je l’ai toujours dit et je le pense encore, surtout avec la 
saison qu’on a. L’équipe est jeune et il y a encore beaucoup de 
bonnes saisons à venir. »

Damphousse n’a jamais été blessé gravement malgré

une implication physique constante, au point que son jeu 
du bâton lui a attiré des ennemis.

«Tu regardes Mark Recchi et c’est un gars qui s’implique 
beaucoup physiquement, dit-il de son coéquipier qui est 
l'homme de fer officiel de la LNH avec une séquence de 
482 matchs. Ça prend de la chance et je ne vois pas com­
ment tu peux éviter les blessures.»

Fidèle à ses habitudes, Damphousse a commencé à pro­
duire avec du retard mais devrait compléter la saison avec 
plus de 80 points... s’il n’est pas blessé.

«On va essayer de trouver un moyen [de le faire partir à 
temps) l’an prochain», a d’ailleurs blagué son entraîneur 
Alain Vigneault.

Après 21 parties, le trio de Damphousse-Martin Ru­
cinsky et Valeri Bure totalise 47 points et un différentiel 
cumulatif de plus 27 (Damphousse est le meilleur à plus 
10) même s’il se frotte souvent aux meilleurs trios de 
l’adversaire.

«On joue bien, convient Damphousse. On obtient beau­
coup de lancers, c’était une question de temps.»

Bure (71), Damphousse (59) et Rucinsky (57) sont les 
trois joueurs du Canadien qui ont obtenu le plus de tirs au 
filet, mais Bure (six buts en 71 lancers) et Damphousse 
(sept sur 59) sont parmi ceux qui ont la plus faible moyen­
ne de transformation en buts.

Rucinsky a huit buts en 57 kincers.

Jagr pris dans la trappe

EN B

Bière de discorde
Une marque de bière, dont le parrai­
nage doit apporter 50 millions de dol­
lars au Comité d’organisation des 
Olympiques d’hiver de 2002 à Sait 
Lake City, provoque la discorde par­
mi les Mormons qui çonstituent 70 % 
de la population de l’Etat de l’Utah.
Si Bob Garff. le président (mormon) 
du Comité d’organisation, estime que 
servir de la bière pendant les Jeux ne 
porte en rien atteinte aux valeurs tra­
ditionnelles de la communauté (com­
me l’interdiction de l’alcool notam­
ment). George Van Komen, le leader 
du mouvement de protestation, est 
d’un avis totalement opposé. «Nous 
devrions nous unir contre cette chose 
qui n 'est pas l'Utah. Ce n’est pas ce que 
nous représentons», a-t-il affirmé avec 
force. «Les Olympiques sont des événe­
ments sportifs, lui rétorque Bob Garff.
Ce n’est pas un événement religieux. Et 
je ne vois rien de différent par rapport 
au hockey sur glace ou au basketball.» 
L’interdiction de la publicité de l’al- 
cqoI a été levée par les autorités de 
l’Etat, mais les écoles et les médecins 
font pression pour que cette publicité 
soit interdite le temps des Jeux.

Saberhagen
réengagé
Bret Saberhagen est de retour avec les 
Red Sox de Boston, ayant accepté un 
contrat de 1,6 million en vue de la sai­
son prochaine. Saberhagen, un droitier 
âgé de 33 ans, a raté toute la saison 
1996 en raison d’une opération à l’épau­
le. Le double gagnant du trophée Cy 
Young est revenu au jeu en août effec­
tuant six départs peu convaincants.

Reed obtient 
2,6 millions
Le receveur Jeff Reed a décidé de

R E F

rester avec les Rockies du Colorado, 
concluant avec eux une entente de 
2,6 millions pour deux ans. Reed, qui 
a eu 35 ans la semaine dernière, a 
frappé dans une moyenne de ,297 en 
1997 avec 17 circuits et 47 points pro­
duits en 256 présences au bâton.

Décimée 
par les forfaits
La cote de la sélection russe de hoc­
key sur glace est à la baisse à un plus 
de deux mois des Olympiques de Na­
gano à la suite du forfait de six de ses 
joueurs vedettes, qui évoluent tous en 
LNH, le Championnat professionnel 
nord-américain. Les «Américains» 
Igor Larionov, Slava Fetisov et Slava 
Kozlov, des Red Wings de Detroit, 
ainsi que Nikolai Khabibulin, gardien 
de Phoenix, Alexander Mogilny, ailier 
à Vancouver, et Vladimir Malakhov, 
défenseur du Tricolore, ont tous refu­
sé lundi de porter le maillot russe à 
Nagano.

Pizza Hut a mangé 
sa chemise
Une promotion de la chaîne de res­
tauration rapide Pizza Hut, qui pro­
mettait un rabais d’un dollar pour 
chaque sac du quart réussi par les Ra­
vens de Baltimore dimanche, a provo­
qué un tohu-bohu dans tous les res­
taurants de la région lundi. C’est que 
la défensive des Ravens a obtenu neuf 
sacs contre les Eagles de Philadel­
phie. Les restaurants ont donc été 
pris d’assaut par des centaines d’ama­
teurs qui ont souvent dû patienter du­
rant plus de deux heures afin de pro­
fiter de la promotion. Les Ravens, peu 
efficaces cette saison en défensive, 
ont maîtrisé le quart des Eagles Bob­
by Hoying neuf fois derrière la ligne 
de mêlée pour abaisser le coût d’une 
pizza de grand format à 1,69 $!

Toronto (PC, AP) — Les Penguins 
de Pittsburgh ont adopté le style 
de la trappe en zone neutre cette sai­

son, et le talentueux Jaromir Jagr est 
mécontent de cela.

Hier à Pittsburgh, Jagr a cependant 
nié l’information du Toronto Sun se­
lon laquelle il ne désirait plus porter 
les couleurs des Penguins.

Jagr, qui a manqué les deux der­
niers matchs de l’équipe, a assuré 
être ralenti par une blessure â la

hanche et à l’aine, ajoutant qu’il re­
jouera dès qu’il ira mieux. Il a dit qu’il 
aime tellement le hockey pour de­
meurer à l’écart du jeu sans raison.

Il n’en demeure pas moins que Jagr 
n'apprécie guère la philosophie du 
nouvel entraîneur des Penguins Ke­
vin Constantine, qui préconise le res­
serrement du jeu en défensive au sein 
d’une équipe qui faisait la pluie et le 
beau temps à l’attaque il n’y a pas 
longtemps.

Et Mario Lemieux sait comment 
son ancien coéquipier peut se sentir.

«Je ne serais pas à l’aise dans ce style 
de jeu, a avoué Lemieux en parlant 
des stratégies de Constantine. L’équi­
pe se replie en défensive et elle attend 
les chances à l’attaque. Je peux com­
prendre la frustration de Jaromir. C’est 
comme ça qu'on joue au hockey actuel­
lement. On tolère l’obstruction et l’ac­
crochage et les bons joueurs ne peuvent 
exprimer leur talent sur la glace.»

HOCKEY
Lundi

St. Louis 3 Toronto 2 
Boston 4 Ottawa 2 

Montréal 4 Tampa Bay 1 
Phoenix 6 Edmonton 3

Hier
Calgary au New Jersey, 19h30. 
Colorado à Washington, 19h30 

Rangers en Floride, 19h30. 
Anaheim à San José, 22h30.

Ce soir
Boston à Pittsburgh, 19h. 

Montréal en Caroline, 19h30. 
Rangers à Tampa Bay, 19h30. 
Philadelphie à Toronto, 19h30. 

Islanders à Detroit, 19h30. 
Edmonton à Dallas, 20h30. 
Chicago à Anaheim, 22h30.

CONFÉRENCE DE L'EST
Section Nord-Est
Mj G P N Bp Bc Pts

Montréal 21 14 5 2 71 45 30
Boston 21 11 7 3 55 49 25
Ottawa 22 9 9 4 62 57 22
Pittsburgh 22 9 9 4 59 59 22
Caroline 21 8 10 3 58 62 19
Buffalo 19 5 10 4 47 61 14

Section Atlantique
Philadelphie 22 13 6 3 68 51 29
New Jersey 19 14 5 0 60 34 28
Washington 21 12 7 2 60 48 26
Islanders 20 8 8 4 56 50 20
Rangers 20 6 7 7 51 50 19
Floride 19 6 9 4 42 57 16
Tampa Bay 20 2 16 2 34 72 6

Conférence de l’Ouest
Section Centrale

St. Louis 22 15 5 2 72 47 32
Detroit 22 13 5 4 73 52 30
Dallas 22 12 6 4 70 55 28
Phoenix 20 10 8 2 63 56 22
Chicago 21 7 12 2 40 55 16
Toronto 19 6 10 3 38 56 15

Section Pacifique
Colorado 21 10 5 6 61 52 26
Los Angeles 21 9 8 4 72 60 22
Anaheim 21 8 8 5 54 59 21
Edmonton 21 5 11 5 49 73 15
San José 21 6 14 1 53 69 13
Vancouver 21 5 13 3 53 74 13
Calgary 21 3 13 5 53 71 11

FOOTBALL
Hier

Buffalo 13 Miami 30
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VILLE DE 
WESTMOUNT
BUDGET 1998

PROGRAMME TRIENNAL 
D’IMMOBILISATIONS 1998/1999/2000

AVIS PUBLIC est par les présentes donné par la soussignée, 
greffier de la Ville de Westmount.
QUE le budget de la Ville de Westmount pour l'exercice 
financier 1998 ainsi que le programme triennal d'immobilisa­
tions de ladite Ville pour les exercices financiers 1998, 1999 
et 2000, seront déposés pour adoption à une séance spéciale 
du Conseil municipal de la Ville de Westmount qui se tiendra 
le lundi 1" décembre 1997, à 20 h, dans la Salle du Conseil 
de l’Hôtel de Ville, 4333, rue Sherbrooke Ouest, Westmount 
(Québec); et

QUE. lors de ladite séance spéciale, les délibérations dudit 
Conseil et la période de questions porteront exclusivement 
sur ledit budget et ledit programme triennal d'immobilisa­
tions.
DONNÉ à Westmount, ce 19“ jour de novembre 1997.

M'Marie-France Paquet 
Greffier de la Ville

MOTS CROISÉS
1 2 3 4 5 6 7 8 9 10 11 12

HORIZONTALEMENT

1-

2-

3-

4-

6-

8-

9-

10-

11-

12-

Remuante.
Riche. — Figuration. 
Foyer apparent d'un 
tremblement de terre.
— Or
Véhicule. — Égout 
vertical.
Bruit d’horloge. — 
Patrie d'Anacréon.
De bon matin. — 
Rivalisons.
Ombellifère aqua­
tique. — Coffret. 
Époque. — Eu. 
Téléphérique. — 
Rigolé.
Bien de la mariée. —
Rocambole
Espacer.
Animatrice d'un jeu.
— Feuilles de théier.

l'àme. — Hélium.
4- Manie. — Paradis.
5- Absurde. — Écarle.
6- Nuée. — Aussi.
7- Herbe telle que l'ortie. 

— Nouvelle-Sibérie.
8- À ce moment-là. — 

Lawrencium. — 
Embarras.

9- Hasardeux.
10- Néon. — Caribou. — 

Cinéma.
11- Talus de protection. 

— Aboiement.
12- Bienheureux. — Piè­

ce de la coque d'un 
navire

Solution d’hier
234567*9 10 11

VERTICALEMENT
1- Hellène. — Mouche.
2- Plante aquatique. — 

Curium.
3- Qui se rapporte à

E Ç.dY.ftJ

AVIS AUX CRÉANCIERS DE 
LA PREMIÈRE ASSEMBLÉE

AVIS est par la présenta donné 
que JEAN ROCHEFORT, sans 
emploi, (N.A.S.: 224 887 422), 
domicilié au 235, Jacques Cartier 
S., App. #1, St-Jean-sur-Richelieu 
(Oc), a déposé une cession le 
12 novembre 1997 et que la 
première assemblée des créan­
ciers sera tenue le 3 décembre 
1997, à 16 h 00, au bureau du 
syndic, 170, Longueull, St-Jean- 
sur-Richelieu (Québec)
Appel & CI* Inc., Syndic 
Frédéric Lachance, clp 
Syndic

AVIS DE LA 
PREMIÈRE ASSEMBLÉE

Article 102(4)
AVIS est par les pré­
sentes donné que la 
faillite de JOËL STE- 
CROIX, mécanicien, 
demeurant au 3950, Sir 
Wilfrid Laurier, M.B. 47, 
St-Hubert (Québec) 
J3Y 5Y9, est survenue 
le 7* jour de novembre 
1997, et que la première 
assemblée des créan­
ciers sera tenue le 27 
novembre 1997 à 10 h, 
au bureau du syndic, 
3420, rue Hochelaga, 
Montréal (Québec) 
H1W1H3.
Daté à Montréal, ce 10* 
jour de novembre 1997
Pierre Laberge, CA, Syndic 
Responsable de l'actif

Pierre Laberge 
& Associés Inc.
SYNDICS DE FAILLITES
3420, rue Hochelaga 
Montréal, Qc
H1W1H3 
(514) 521-5188

Merci 
de donner

objectif: 29,5m

25 977 760$

Canbralda
493, rue Sherbrooke Ouest 

Montréal, (Québec) H3A 1B6 
Tél.: (514) 288-1261

LE DON DE CHANGER 
LES CHOSES

CANADA, PROVINCE DE QUÉBEC, 
DISTRICT DE MONTRÉAL, COUR DU 
QUEBEC. DIVISION DES PETITES 
CRÉANCES. 500-32-021858-974. AVIS 
- Le greffier pour et au nom de CHINA 
FORTUNE (CANADA) INC.. Partie 
demanderesse, -v s- PETER 
ROMANIUK ET VISIONS 
CORPORATIVES. Partie défenderesse. 
Le 1er décembre 1997, à 10h00, au 4, 
DAUDELIN, KIRKLAND. 0c. district de 
Montréal, seront vendus par autorité de 
Justice, les biens el effets de PETER 
ROMANIUK ET VISIONS 
CORPORATIVES, saisis en cette 
cause, consistant en: 1 Téléviseur de 
marque GE Remote Monitor stéréo 
avec télécommande, gris et acc.: 1 
vidéo cassette, 4 têtes Video System 
VCR avec télécommande, coul. gris el 
acc.; 1 véhicule automobile de marque 
Honda Civic 1996, 4 portes, coul. vert, 
no, Série 2HGEJ6635TH906251, 
kilométrage 81.000. Et autres.. 
Information: MICHEL LANDRY, huissier 
du district de Montréal, 514-278-2414, 
Fax: 278-9667. ALBERTSON & 
ASSOCIÉS, HUISSIERS, 7012, boul. 
St-Laurent, suite 205, Montréal, P.Q., 
H2S3E2.

CANADA, PROVINCE DE QUÉBEC, 
DISTRICT DE MONTRÉAL, COUR DU 
QUÉBEC, DIVISION DES PETITES 
CRÉANCES 500-32-028518-977. 
AVIS - Le greffier pour el au nom de 
MANON JOURDENAIS, Partie 
demanderesse, -vs- RENEE GIRARD 
8 PATRICK MULLINS. Partie 
défenderesse. Le 1er décembre 1997, 
à 14h00, au 809, BLOOMFIELD, app, 
202-203, OUTREMONT, Qc, district de 
Montréal, seront vendus par autorité 
de Justice, les biens et effets de 
RENEE GIRARD 8 PATRICK 
MULLINS, saisis en cette cause, 
consistant en: 1 Véhicule automobile 
de marque Eagle Vision ÉSI, 4 portes, 
coul. gold, série 2E3HD56T15H66105. 
kilométrage 95,548; 1 téléviseur de 
marque Panasonic coul. brun et acc.; 1 
vidéo cassette de marque Panasonic 
VHS TECH 4 et acc. Et autres... 
Information: MICHEL LANDRY, 
huissier du district de Montréal, 514- 
278-2414, Fax: 278-9667,
ALBERTSON 8 ASSOCIÉS, 
HUISSIERS, 7012, boul. St-Laurent, 
suite 205, Montréal, P.O., H2S 3E2.

CANADA, PROVINCE DE QUÉBEC, 
DISRICT DE LONGUEUIL, COUR DU 
QUÉBEC, (CH. CIVILE), NO: 505-22- 
001103-979. Complexe de l'auto Park 
Avenue Inc., Partie demanderesse, -vs- 
Isabelle Viau, Partie défenderesse Le 
28ième jour de novembre 1997, à 
10hOO, au 288, Savard, St-Luc, Oc, 
district d'Iberville, seront vendus par 
autorité de Justice, les biens et effets 
de: Isabelle Viau, saisis en cette cause, 
consistant en: 1 mini-chaine stéréo el 
acc.; 1 télévision 20" app. 4 série 
28605359 e! acc.; 1 vidéo 4 modèle 
SLV696HF, 4 série PH 401373 et acc,; 
1 bicyclette stationnaire CCM 979 et 
acc ; 1 imprimante Raven PR-9101 et 
acc.; 1 scanner Scanmaster, IIHR 
Microtek. 4 modèle MRS-120075, « 
série. 95B6400067 et acc.; 1 
automobile de marque Volkswagen 
Jetta GL, 4 portos, noire, 4 plaque 
XDJ177 4 série
3VWRL81M3TM003653 el acc.; 1 
micro-ondes Sanyo blanc et acc.; et 
plusieurs autres items. CONDITIONS: 
ARGENT COMPTANT et/ou CHEOUE 
VISÉ, information: John Leftakis, 
Huissier du district de Longueuil. 
(514)465-4650 GAUCHER.
HUISSIERS, 558. Notre-Dame, bureau 
102, Saint-Lambert. Québec. J4P 2K7.

CANADA. PROVINCE DE OUÉBEC. 
DISRICT LONGUEUIL. COUR DU 
OUÉBEC. NO 505-02-008832-978 
Sous-ministre du revenu du Québec, 
Partie Demanderesse, -vs- Manon 
Lapointe. Partie Défenderesse Le 
2ième jour de Décembre 1997 à lOhOO. 
au 1205. Talon app 8, Chambly. Oc, 
district de Longueuil. seront vendus par 
autorité de Justice, les biens el effets de' 
Manon Lapointe, saisis en celte cause, 
consistant en 1 télécopieur Brother 
Interfax 620, «M41088593 et acc.: 1 
classeur a 2 tiroirs gris (vertical) et acc. 
t ordinateur comprenant 1 souris 
Logitech. 1 écran Tatum, 1 boîtier IBM, t 
imprimante Citizen MST-10 et acc ; t 
machine a écrire Smith Corona r.t acc 
1 véhicule de marque Chevrolet Sprint 
Beauville 1993 4 plaque FL40130, 
«série 2GNEG25H9P4127135 de 
couleur blanc et acc.l 1 véhicule de 
marque GMC Satan 1989. « plaque 
FP96145, gris et acc., et plusieurs 
autres items CONDITIONS ARGENT 
COMPTANT el/ou CHEOUE VISÉ 
Information John Letlakis. Huissier du

district de Longueuil. (514)465-4650. 
GAUCHER, HUISSIERS, 558, Notre- 
Dame. bureau 102, Saint-Lambert, 
Québec, J4P2K7.

CANADA, PROVINCE DE QUÉBEC, 
COUR FÉDÉRALE CANADA, DIVISION 
PREMIERE INSTANCE, NO: GST-2972- 
97. La Reine. Partie demanderesse, -vs- 
Manon Lapointe, Partie défenderesse. 
Le 2ième jour de Décembre 1997 à 
tOhOO, au 1205, Talon app. 8, Chambly, 
Qc, district de Longueuil, seront vendus 
par autorité de Justice, les biens et 
effets de: Manon Lapointe, saisis en 
cette cause, consistant en: 1 télécopieur 
Brother Intellllax 620,4M41088593 el 
acc ; 1 classeur à 2 tiroirs gris (vertical) 
el acc,: 1 ordinateur comprenant 1 
souris Logitech, 1 écran Tatum, 1 boitier 
IBM, 1 imprimante Citizen MST-10 et 
acc.; 1 machine à écrire Smith Corona 
et acc.: 1 véhicule de marque Chevrolet 
Sprint Beauville 1993 4 plaque FL40130, 
«série: 2GNÉG25H9P4127135. de 
couleur blanc el acc.l t véhicule de 
marque GMC Salari 1989, 4 plaque 
FP96145, gris et acc.; et plusieurs 
autres items. CONDITIONS: ARGENT 
COMPTANT et/ou CHEQUE VISÉ. 
Information: John Leltakis, Huissier du 
districl de Longueuil. (514)465-4650. 
GAUCHER, HUISSIERS, 558, Notre- 
Dame, bureau 102, Saint-Lambert, 
Québec, J4P2K7.

AVIS DE DEMANDE DE 
DISSOLUTION

MAXIM PRET-A-PORTER INC. 
PRENEZ AVIS que la compagnie 
maxim Prêt-à-porter Inc. demandera 
à l'Inspecteur Général des Institutions 
Financières la permission de se 
dissoudre.

MONTRÉAL, le 17 novembre 1997
ROUSSEAU, GAUDRY, BARETTE 

Procureurs de la compagnie

LOI SUR LES SOCIÉTÉ DE 
PRET ET DE PLACEMENTS 

FINANCEMENT DE MATÉRIEL DE 
CONSTRUCTION VOLVO 

AMÉRIQUE OU NORD LTÉE/VOLVO 
CONSTRUCTION EQUIPMENT 

FINANCE NORTH AMERICA LTD. 
Avis est, par les présentes, donné 
que le ministre des Finances a 
accordé le 21e jour d'août 1997 un 
permis à Financement de Matériel de 
Construction Volvo Amérique du Nord 
Ltée el sa version Volvo Construction 
Equipment Finance North America 
Ltd. en vertu de la Loi sur les sociétés 
de prêts et de placements. L’adresse 
du bureau principal de la corporation 
au Québec est au 770, rue 
Sherbrooke Ouest, 13e étage, 
Montréal, Québec, H3A 1G1. L'agent 
principal de la corporation aux fins de 
recevoir les significations de toutes 
actions et procédures exercées 
contre elle au Québec est Mackenzie 
Gervais S.E.N.C.. 770, rue 
Sherbrooke ouest, 13e étage, 
Montréal, Québec, H3A 1G1, à 
l'attention de Me Michael Patry. 
Montréal, le 3 novembre 1997

Les procureurs, 
MACKENZIE GERVAIS, S.E.N.C.

PANADA
PROVINCE DE QUÉBEC 
DISTRICT DE MONTRÉAL 
NO: 500-12-238600-971

COUR SUPÉRIEURE
PRÉSENT; GREFFIER ADJOINT 

ESMERANDAZAMOR
Partie demanderesse 
-c-

STEPHANE CLERMONT
Partie défenderesse

ASSIGNATION
ORDRE est donné à STEPHANE 
CLERMONT, de comparaître au 
greffe de celte Cour situé au 1 est. 
rue Notre-Dame, Montréal, salle 
1 100. dans les trente (30) jours de la 
dale de la publication du présent avis 
dans le journal Le Devoir,
Une copie de la déclaration de
divorce a été remise au gretle à
l'intention de STEPHANE
CLERMONT
Lieu: Montréal
Date: 12 novembre 1997

MICHEL MARTIN, G A

CANADA
PROVINCE DE QUÉBEC 
DISTRICT DE MONTRÉAL 
NO: 500-12-238433-977 

COUR SUPÉRIEURE 
PRÉSENT: GREFFIER ADJOINT 

MARIE SHELLA GEORGES
Partie demanderesse 
-c-

JOSEPH GUILLAUME
Partie défenderesse

ASSIGNATION
ORDRE est donné à JOSEPH 
GUILLAUME, de comparaître au 
greffe de cette Cour situé au 1 est, 
rue Notre-Dame, Montréal, salle 
1.100, dans les trente (30) jours de 
la date de la publication du présent 
avis dans le journal Le Devoir.
Une copie de la déclaration de 
divorce a été remise au greffe à 
l'intention de JOSEPH 
GUILLAUME.
Lieu: Montréal 
Date: 12 novembre 1997

MICHEL MARTIN, G.A.

PAMAnA
PROVINCE DE QUÉBEC 
DISTRICT DE MONTRÉAL 
NO: 500-12-238962-975 

COUR SUPÉRIEURE 
PRÉSENT: GREFFIER ADJOINT 

OMER JOSEPH ADRIEN BENOIT
Padie demanderesse 
-c-

LINDA MARIE YVONNE GAUTHIER 
Partie défenderesse

ASSIGNATION
ORDRE est donné à LINDA MARIE 
YVONNE GAUTHIER, de 
comparaître au greffe de cette Cour 
situé au 10 rue Saint-Antoine Est, 
Montréal, salle 1.100 dans les trente 
(30) jours de la dale de la publication 
du présent avis dans le journal Le 
Devoir.
Une copie a été remise au greffe à 
l'intention LINDA MARIE YVONNE 
GAUTHIER, la déclaration en divorce 
el avis de remise de pièces et liste de 
pièces remises selon l'art. 331-2 
C.P.C.
Lieu: Montréal
Date: Ce 7 novembre 1997

MICHEL MARTIN, G.A.

PAMADA
PROVINCE DE QUÉBEC 
DISTRICT DE LONGUEUIL 
NO: 505-04-004305-975 

COUR SUPÉRIEURE
PRÉSENT 

JOSEE DEMERS
Partie demanderesse 

-c-
CASTANEDAFLORES

Partie défenderesse
ASSIGNATION

ORDRE est donné à CASTANEDA 
FLORES, de comparaître au grelte 
de cette cour situé au 1111 Jacques- 
Cartier est, à Longueuil salle 1.17, le 
21 janvier 1998, suite à la publication 
du présent avis dans Le Devoir.
Une copie de la requête pour garde 
d'enfants et pension alimentaire a été 
remise au greffe à l’intention de 
CASTANEDA FLORES.
Longueuil, le 13 novembre 1997

WAN ALLY, G.A,

PAMADA

PROVINCE DE QUÉBEC 
DISTRICT DE LONGUEUIL 
NO: 505-04-004306-973

COUR SUPÉRIEURE
PRÉSENT

MARGUERITA CALLENDER
Partie demanderesse 

-c-
SUNNY ENIOLA

Partie défenderesse
ASSIGNATION

ORDRE est donné à SUNNY 
ENIOLA, de comparaître au gratte de 
cette cour situé au If ft Jacques- 
Cartier est, è Longueuil salle 1.17, 
dans les trente (30) jours de la 
publication du présent avis dans Le 
Devoir,
Une copie de l'action en déchéance 
d'autorité parentale a été remise au

greffe à l'intention de SUNNY 
ENIOLA.
Longueuil, le 13 novembre 1997

YVAN ALLY, G.A.

CANADA
PROVINCE DE QUÉBEC 
DISTRICT DE MONTRÉAL 
NO: 525-41-003816-972 
BD 0838

COUR DU QUÉBEC
Chambre de la jeunesse 

AU SUJET DE: John-Vital CYR 
Né le 5 octobre 1997 
DIRECTRICE DE LA PROTECTION 
DE LAJEUNESSE

la personne déclarante 
-et-

MARTINE CYR
Parent de l'entant

AVIS
A: Madame MARTINE CYR 
PRENEZ AVIS que les procureurs de 
la personne déclarante ont déposé au 
greffe de la Cour du Québec, 
Chambre de la jeunesse, districl de 
Montréal, au 410 est, rue de 
Bellechasse, Montréal, une copie 
d'une déclaration en protection à 
votre intention.
AVIS vous est donné que l’enquête et 
audition dans l'affaire de votre enfant 
aura lieu le 2 décembre 1997 à 9h00, 
au 410 est, de Bellechasse, à 
Montréal.
Montréal, le 13e jour du mois de 
novembre 1997

COUSINEAU, PRIMEAU 8 
ASSOCIÉS 

Procureurs de la personne 
requérante.

PAMADA
PROVINCE DE QUÉBEC 
DISTRICT DE MONTRÉAL 
NO: 500-12-238658-979 

COUR SUPÉRIEURE 
PRÉSENT: GREFFIER ADJOINT 

SUSANAVILLALATAURI
Partie demanderesse 

-c-
MIGUEL ANGEL URI

Partie défenderesse
ASSIGNATION

ORDRE est donné à MIGUEL 
ANGEL URI, de comparaître au 
greffe de cette Cour situé au t est, 
rue Notre-Dame, Montréal, en salle 
1.100 dans les trente (30) jours de la 
date de publication du présent avis 
dans le journal Le Devoir, ainsi 
qu'une requête pour mesures 
provisoires présentable le 23 
décembre 1997 en salle 2.17 à 9h00 
heures.
Une copie de la déclaration en 
divorce et de la requête pour 
mesures provisoires a été remise au 
greffe à l'intention de MIGUEL 
ANGEL URI.
Lieu: Montréal 
Date: 14 novembre 1997

MICHEL MARTIN, G.A.

PAMADA
PROVINCE DE QUÉBEC 
DISTRICT DE MONTRÉAL 
NO: 500-12-238397-974

COUR SUPÉRIEURE 
PRÉSENT: GREFFIER ADJOINT 

ALICIA ISMAIDA RODRIGUEZ
Padie demanderesse 

-c-
ABRAHAM C. BAILEY

Partie défenderesse
ASSIGNATION

ORDRE est donné à ABRAHAM C, 
BAILEY, de comparaître au greffe de 
cette Cour situé au 1 est, rue Notre- 
Dame, Montréal, salle 1.100, dans les 
trente (30) jours de la date de la 
publication du présent avis dans le 
journal Le Devoir.
Une copie de la déclaration en 
divorce a été remise au greffe à 
l'intention de ABRAHAM C. BAILEY. 
Lieu: Montréal 
Date: 14 novembre 1997

MICHEL MARTIN, G.A.

AVIS
PRENEZ AVIS qu'en vertu de la Loi 
sur l'accès aux documents des

AVIS PUBLICS
HEURES DE TOMBÉE

Les réservations doivent être faites 
avant 16h00 pour publication 

deux (2) jours plus tard.

Publications du lundi: 
Réservations avant 12 h 00 le vendredi

Publications du mardi: 
Réservations avant 16 h 00 le vendredi

Tél.: 985-3344 Fax: 985-3340
organismes publics et sur la 
protection des renseignements 
personnels (L.R.Q.,c.A-2,1,a.8), le 
conseil d’administration des Centres 
jeunesse de Montréal a désigné, à 
titre responsable de l'application de la 
Loi sur l'accès aux documents et sur 
la protection des renseignements 
personnels,

MONSIEUR JUSTOMICHELENA 
adjoint au directeur général relations 
avec la communauté.
Cette résolution s'applique à chacun 
des établissements suivants et est 
entrée en vigueur le 21 octobre 1997:

Les Centres jeunesse de Montréal
Centre Villa Notre-Dame de Grâce.

COUSINEAU, PRIMEAU & 
ASSOCIÉS

Procureurs des Centres jeunesse de 
Montréal.

AVIS DE CLOTURE D'INVENTAIRE 
AVIS est par les présentes donné 
que, à la suite du décès de EDMOND 
BRUNEAU, en son vivant domicilié 
au numéro 2079, rue De Murcie, Ville 
de Laval, province de Québec, H7M 
3V2, survenu le dix-huit (18) octobre 
mil neuf cent quatre-vingt-dix-sept 
(1997), un invenlaire des biens du 
défunt a été fait par les liquidateurs 
successoraux Yvon COUTLÉE et 
Lucien CADOTTE, le treize (13) 
novembre mil neuf cent quatre-vingt- 
dix-sept (1997), conformément à la 
Loi.
Cet inventaire peut être consulté par 
les intéressés au 66, rue Donck, Ville 
de Laval, province de Québec, H7N 
4E6
Donné à Laval, ce treize (13) 
novembre mil neuf cent quatre-vingt- 
dix-sept (1997).

Yvon COUTLÉE, Lucien CADOTTE 
Liquidateurs

CANADA
PROVINCE DE QUÉBEC 
DISTRICT DE MONTRÉAL 
NO: 500-04-012722-972 

COUR SUPÉRIEURE
(CHAMBRE DE LA FAMILLE) 

PRÉSENT:
GREFFIER ADJOINT 

CHANTAL POIRIER,
Partie demanderesse 

c.
SYLVAIN NADEAU,

Partie défenderesse
ASSIGNATION

ORDRE est donné à MONSIEUR 
SYLVAIN NADEAU de comparailre 
au greffe de cette cour situé au 1, rue 
Notre-Dame est à Montréal la 29 
décembre 1997, salle 2.17, à 9h15 
a.m„ suite à la publication du présent 
avis dans LE DEVOIR.
Une copie de la requête pour garde 
d'enlanl et pension alimentaire a élé 
remsie au gretle à l’intention de M. 
SYLVAIN NADEAU.
Lieu: Montréal 
Dale: 14 novembre 1997

MICHEL MARTIN

AVIS DE DEMANDE DE 
CHANGEMENT DE NOM 

PRENEZ AVIS que JOSEPH- 
RENALD-OLIVIER (RÉAL)

HEPPELL, domicilié au 1700, 5e 
Avenue, Montréal. Qc, H1B 5V7 
présentera au Directeur de l'état civil 
une demande pour changer son nom 
en celui de ROBERT GALLANT. 
Montréal, le 17 nobvembre 1997 

ROBERT GALLANT, demandeur.

VENTES j 
EN JUSTICE

Conditions et 
renseignements

1. Les ventes judiciaires 
ont lieu aux adresses 
ci-dessous mention- ; 
nées.

2. L'enchérisseur doit en ! 

payer le montant im- ! 
médiatement et en 
argent comptant ou ! 
chèque visé.

3. Il est préférable de ! 
téléphoner au bureau l 
de l'officier instrumen- ! 
tant le matin de la 
vente en cas d'annu- ! 
talion.

La Chambre ; 
des huissiers ; 

du Québec j

du problème
Vous avez le coeur 

gros ? Sortez faire 

de l’exerdee.

Cest bon pour le coeur... 

c'est bon pour le moral !

Défi santé 
notre
responsabilité 
à tous!"

. paimcipamon
4

(
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THÉÂTRE

Les séductions du paradis
pace infini (véritable ins­
tallation de Raymond Ma­
rius Boucher).

Dans les nombreux 
passages dansés, il y a 
d’ailleurs un souci d'ex­
ploration de la verticali­
té: le haut et le bas, le 
ciel et la terre semblent 
les deux pôles magné­
tiques du spectacle, (.’ar­
ticulation des fragments 
de texte à ces passages 
chorégraphiés s’accom­
plit toujours naturelle­
ment, et la direction du 
jeu ainsi que la finesse 
de la distribution confir­
ment le style original 
que Pigeons a développé 
depuis sa fondation.

La présence scénique 
d’AnneBruce Falconer, 
en particulier, autant com­
me comédienne que com­
me danseuse, s’avère 
d’une grande force. Seul

LOUIS TAIIXEFER

AnneBruce Falconer et François Papineau

LIVRES

Agustina Bessa Luis 
gagne le prix 

des littératures romanes
CRUISING PARADISE

Textes extraits de Cruising Paradise, 
de Sam Shepard, traduits par Pierre 
Legris. Mise en scène et chorégra­
phies: Paula de Vasconcelos. Décor 

et accessoires: Raymond Marius 
Boucher. Costumes: Angelo Barsetti. 
Lumières: Marc Parent. Conception 
sonore: Marc Dessaules. Avec Na­
thalie Claude, Claude Despins, An­
neBruce Falconer, Geneviève Mar­
tin, Michel Monty, François Papi­

neau, Paul-Antoine Taillefer et la voix 
de 1-ouise Bombardier. Une produc­

tion de Pigeons International 
présentée à l’Usine C 

jusqu’au 29 novembre.

SOLANGE LÉVESQUE

De tous les spectacles de Pigeons 
International auxquels j’ai assisté, 
celui-ci est sans doute le plus impor­

tant. Évitant le piège de transposer litté­
ralement une ou plusieurs nouvelles du 
recueil de Shepard, Paula de Vasconce­
los s’est employée à transposer plutôt 
un univers et ce qui fait la puissance de 
cet univers.

Bien sûr, Shepard est américain: 
bien sûr, le spectacle évoque une cer­
taine Amérique: il ne faudrait pas croire 
pour autant que son propos majeur 
porte sur l’américanité. Lorsqu’on

SYLVAIN CORMIER

Une voix, sans amplification, nous 
parvient de derrière la petite scè­
ne du studio-théâtre de la PdA. C’est 

Jeff Smallwood qui se présente lui- 
même. Premiers rires. Et le voilà qui 
surgit prestement, arborant le visage 
souriant et clair de l’homme content 
d’être encore là en ce troisième des 
quatre lundis de son séjour dans la 
chouette petite salle de 138 places, 
rayonnement prolongé par une cheve­
lure de saule pleureur centenaire. Que 
de cheveux! En cours de soirée, on 
aura déduit que c’est le trop-plein du 
cerveau qui lui frise ainsi la tête: ça lui 
sort de partout. Pareil [tour le talent.

On savait Smallwood guitariste ac­
compagnateur (on l’a vu et revu, tou­
jours enthousiaste et brillamment effi­
cace, aux côtés des Richard Séguin, 
Roch Voisine et compagnie); ses deux 
albums ont révélé le chanteur au 
timbre pur et un auteur-compositeur-in-

considère Cruising Paradise selon de 
Vasconcelos, le sens du titre n'apparaît 
pas tant être la recherche du paradis 
ou d’un paradis perdu; le spectacle in­
voque un paradis multiple qui pourrait 
s’offrir à nous dans les moments les 
plus inattendus et les plus humbles, un 
paradis qui cherche à nous séduire et 
que nous laissons passer, par incons­
cience, indolence ou refus.

A quoi correspondrait ce paradis? A 
l’absorption dans l’instant, au bonheur 
de pouvoir s’émouvoir et se mouvoir 
(la vie), bonheur que vient révéler ou 
magnifier la rencontre avec l’autre. Plu­
sieurs scènes de Cruising Paradise sont 
axées justement sur la rencontre, sur 
ses ébauches, ses chutes vertigi­
neuses, ses épiphanies et les rêves 
qu’elle vient éveiller en chacun.

La conceptrice approche son sujet 
avec les moyens de la poésie et non 
ceux, plus discursifs, de la prose. Ainsi, 
plusieurs scènes recréent des bribes 
de vie où les modulations de la lumière 
et des noirs jouent un rôle déterminant. 
Sur des musiques intemporelles, les 
personnages se croisent, se souvien­
nent, se découvrent et se perdent. 
Leurs attirances et leurs trajectoires se 
manifestent dans un décor qui donne 
une dimension extraordinaire à tout ce 
qui se passe sur la scène: une arche de 
bois presque japonaise, un sol peint au 
motif de terre desséchée et ce ciel 
changeant derrière, qui suggère un es-

terprète sensible, mais on ignorait gé­
néralement, à moins de l’avoir rencon­
tré, que le gars est également un p’tit 
comique, doublé d’un pince-sans-rire 
redoutable, triplé d’un fieffé tireur de 
pipe, comme on dit chez nous. Entre 
les chansons, et parfois même pen­
dant, Smallwood multiplie clins d’œil, 
anecdotes et gags récurrents, tirant lar­
ge prof it du moindre prétexte. Une jeu­
ne femme brandit un appareil photo? 
Jeff l’invite sur scène pour poser avec 
lui, puis feint l’exaspération: «Personne 
d'autre?» Tout lui sert, jusqu’à son fran­
çais approximatif: le public lui souffle 
les mots manquants, lui s’étonne des 
consonances. Source intarissable de ri­
golade. On le constate: les chanteurs et 
musiciens ont bien de la chance de cô­
toyer depuis des années cet impayable 
Anglo, trop rarement en spectacle sous 
son propre nom.

Ixi musique n’en est pas moins au 
centre du spectacle. Et même autour.

le personnage de la voya­
geuse suédoise (et non l’actrice Natha- 
lie Claude) m’est apparu plus faible, 
moins intégré, trop réaliste. Ce qui 
n’empêche pas le spectacle d’être une 
grande création de la saison.

Deux bémols à la clé: 1- si on ne par­
le pas anglais, on sera frustré de ne 
pouvoir suivre d’importantes scènes

En demi-cercle, les quatre magni­
fiques guitares de Smallwood tien­
nent presque lieu de complices. 
D’ailleurs, Smallwood présente sa 
plus belle, au métal irradiant: «Celle- 
là, c'est une dobro. D-O-B-R-O.» Et re­
lance la fille au flash: «Vas-y, prends-la 
en pltoto!» Divertissement justifié par 
le jeu de l’instrumentiste, impression­
nant sans esbroufe, suite exemplaire 
de pickings subtils, de strumming vi­
goureux à la Pete Townsend, de licks 
country-rock judicieuses, de guitare 
slide lascive et de bottleneck juteux. 
Jargon de guitariste qui se résume à 
ces qualités rarement conjuguées: 
tact, dextérité, intensité.

Plus important encore, le guitariste 
sert les chansons, jamais le contraire. 
Du lot, j’ai surtout goûté le pan anglo­
phone, évocations tendres, souvent 
tristes, parfois poignantes, histoires 
d’un couple effrité (Cindy And Jim) ou 
d’un ami guitariste mort trop tôt (Vie

qui se déroulent dans la langue de Sha­
kespeare, sans être traduites directe­
ment et sans qu’on puisse autrement 
en saisir le sens; 2- le son est par mo­
ments si fort qu’on doit se boucher les 
oreilles (c’est malheureusement sou­
vent le cas à l’Usine C). Tant de déci­
bels sont-ils indispensables?

Day Vie Blues Turns To Grey), qui va­
lent cent fois les textes francophones 
de l'album Boulevard des minuscules, si­
gnés Boris Bergman, amoncellement 
de fantasmes d’un Français de France 
sur l’Amérique (Son père me prête la 
Cadillac, Denver, Fils de Memphis): 
tous les efforts de ce bon Jeff pour leur 
insuffler un peu de vérité n’empêche 
ront pas les «pompes en daim bleu» et 
les «faut qu’j'aille sur les docks» d’agacer. 
A cet irritant près, la rencontre est en­
tièrement sympathique: après deux 
heures avec l’attachant chevelu, on est 
liés. Invariablement, Smallwood 
touche. Profitez-en: toucher du Small­
wood porte chance.

JEFF SMALLWOOD 
ET SES GUITARES

Au studio-théâtre de la PdA 
Le lundi 24 novembre à 20h.

Rome (AFP) — Le prix internatio­
nal Union latine des littératures 
romanes 1997 a été décerné hier à la 

romancière portugaise Agustina Bes­
sa Luis, a-t-on appris auprès des orga­
nisateurs de ce prix littéraire.

Auteur de 31 romans, de plusieurs 
volumes de contes et de courts récits, 
de chroniques et de pièces de théâtre, 
Bessa Luis, 75 ans, qui a été égale­
ment directrice d’un des plus cé­
lèbres théâtres de Lisbonne, Doua 
Maria II, possède un style riche en 
énigmes et en aphorismes qui fascine 
et souvent intrigue. Très appréciée au 
Portugal, son œuvre, parfois angois­
sante, est notamment étudiée dans 
les écoles.

Un de ses romans les plus connus 
à l’étranger est La Sibille (A Sibila), 
publié en 1954. Ce roman décrit un 
monde paysan ancré dans des formes 
ancestrales de vie, où les femmes 
conservent les traditions et la mémoi­
re. Bessa Luis a également écrit des 
scénarios pour le cinéma et a collabo­
ré plusieurs fois avec le grand réalisa­
teur portugais Manoel de Oliveira.

Comme Arnold
(Reuter) — En visite au Musée de la 
tolérance, le premier ministre d'Is- 
raïel, Benjamin Nétanyahou, a décla­
ré son admiration au comédien mus­
clé Arnold Schwarzenegger. «J'ai vu 
tous vos Jilms, peut-être que je devrais 
faire comme vous», a blagué l’homme 
politique. Les reporters n’ont pas su 
quel film de son idole préfère Neta­
nyahou; Conan the Barbarian, True 
Lies ou la série des Terminator.

Quel est 
le bon Bond?
(AP) — MGM a déposé une poursuite 
contre Sony Pictures, qui compte 
maintenant produire ses propres films 
de James Bond. Dans son action en 
cour fédérale, MGM allègue qu'un an­
cien dirigeant, John Calley, avait em­
porté des renseignements confiden­
tiels quand il est parti travailler pour la 
filiale du groupe nippon. De son côté, 
Sony s’estime en droit d’utiliser dans 
des vues animées le personnage du ro­
mancier anglais Ian Fleming. Le 18' 
film avec l’intrépide agent 007, Tomor­
row never Dies, sortira en salles le mois 
prochain. Les 17 précédents de la

Fondé en 1990 dans le but de 
contribuer à la diffusion de l’œuvre 
d’un romancier de langue néo-latine, 
le prix international Union latine des 
littératures romanes a été attribué 
lors des précédentes éditions à Juan 
Carlos Onetti, José Cardoso Pires, 
Jean-Marie Gustave Le Clezio, Gonza- 
lo Torrente Ballester, Vicenzo Conso- 
lo, Alexandru Vona et Lalla Romano.

Le jury, présidé cette année par 
l’Italien Vicenzo Consolo, était com­
posé notamment des écrivains et cri­
tiques Luis Sepulvada (Chili), Javier 
Tomeo (Espagne), Robert Lalonde 
(Québec), Almeida Faria (Portugal), 
Dan Haulica (Roumanie) et Roger 
Grenier (France). Il a considéré 
Agustina Bessa Luis comme «la 
créatrice d’une œuvre de dimension 
universelle».

Les autres candidats au prix de cet­
te année étaient Louis Hamelin (Qué­
bec), Raffaelle La Capria (Italie), Juan 
Marsé (Espagne), Ana Miranda (Bré­
sil), Daniel Pennac (France), Sergio 
Ramirez (Nicaragua) et Radu Anton 
Roman (Roumanie).

BREF

MGM, ont amassé des revenus de 
quelque 2,5 milliards depuis 19(52.

Un film en finance 
un autre
(Reuter) — Le réalisateur Francis 
Ford Coppola vient de voir sortir en 
salle son Rainmaker, adapté d’un ro­
man de John Grisham. Mais ce long 
métrage lui servira surtout à en f inrui- 
cer un autre qui sera «personnel», a-t-il 
raconté. Le propos de ce film devrait 
être «le genre humain à notre époque, là 
vers où nous nous dirigeons».

Décès
d’un arrangeur
(AP) — Le compositeur et arrangeur 
Saul Chaplin est mort en fin de se­
maine à 85 ans. Associé à la produc­
tion de 60 longs métrages, il avait ga­
gné trois oscars. Entré chez Colum­
bia Pictures en 1940, ensuite chez 
MGM, il a reçu ses oscars pour ses 
arrangements des chansons de Leo­
nard Bernstein et Stephen Sondheim 
dans West Side Story ainsi que ceux 
de Seven Brides for Seven Brothers et 
An American in Paris.

C HANSON

Toucher du Smallwood

E N

•A LA TÉLÉVISION-
NOS

CHOIX
C E S O I R 

Paul Cauchon

ADRIENNE CLARKSON
Mme Clarkson présente une 
série de reportages culturels 
chaque mercredi. Ce soir, un 
portrait d’Elisabeth Schwarz­
kopf, la célèbre soprano qui a 
maintenant 81 ans.

CBC, 19li

LA FIN DU MONDE 
EST À SEPT HEURES

Comme invitée, une jeune re­
traitée, Madeleine Poulin.

Quatre Saisons, 19U

GRANDS
REPORTAGES

La BBC de Londres s’est pen­
chée sur le cas du docteur 
Benjamin Spock, qui a révo­
lutionné la pédiatrie mais qui, 
paraît-il, n’était pas toujours 
jojo avec ses propres en­
fants...

RDI, 20h

ENJEUX
Un reportage sur la passion 
des pilotes de brousse.

Radio-Canada, 21 h

LE CERCLE 
DES MÉTIERS

Cette émission française re­
çoit ce soir des invités qui 
adorent manier les mots et 
jouer avec les mots — Alain 
Rey, Henriette Walter, Frédé­
ric Dard, Philippe Caubère, 
etc.

TV5, 23li
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Serge Thériault, 
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Chevalier, 
Richard Z.
Sirois
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oeufs d'or

Politiquement
Colette
/Martine
Francke,
François
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Patrick Norman, François 
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Québec plein 
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Christiane Charette en
direct
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CINÉMA
AU PETIT ÉCRAN

LA MORT EN VENTE LIBRE
(4) (The Good Fight) É.-U. 1992. Dra­
me judiciaire de J.D. Coles avec 
Christine Lahti, Terry O’Quinn et Jo­
nathan Crombie. Les difficultés ren­
contrées par une avocate qui assure 
la défense d’un jeune athlète cancé­
reux qui poursuit en justice une com­
pagnie de tabac.

TQS 14 h

CINQ JOURS EN JUIN
(4) Fr. 1989. Drame sentimentale de 
M. Legrand avec Sabine Azéma, An­
nie Girardot et Matthieu Rozé. Dirs 
du débarquement des Alliés en Nor­
mandie, un musicien adolescent, ac­
compagné de sa mère et d’une jeune 
femme fantasque, part en bicyclette 
rejoindre sa famille.

Canal I) 23h

THE FIREMEN’S BALL
(3) Tch. 1967. Comédie satirique de 
M. Forman avec Jan Vostrcil, Josef 
Kolb et Frantisek Debolka. Les pom­
piers volontaires d’un village organi­
sent une fête populaire.

CBC minuit

LES GARÇONS 
DE SAINT-VINCENT

(3) (Lhe Boys of St. Vincent) Can. 
1992. Drame de J. N. Smith avec Hen­
ry Czerny, Brian Dooley et Philip 
Dinn. Dans un orphelinat, des reli­
gieux font face à des accusations de 
violences et d’attentats à la pudeur en­
vers de jeunes garçons.

SRC 23h20
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LITTÉRATURE

La valse des prix se poursuit
Place au prix du Gouverneur général et au Grand Prix du livre de Montréal

MARIE-ANDRÉE C H O U I N A R D
LE DEVOIR

Dans le monde du livre, la distribution des prix se pour­
suit: sous l'égide de XYZ Editeur, ont été récompensés 
hier pour leur génie littéraire Aude, écrivain originaire de 

Sainte-Foy et qui compte désormais le prix du Gouverneur 
général à ses honneurs, et Willie Thomas, nouveau roman­
cier à qui on a décerné le Grand Prix du livre de Montréal.

Journée faste, donc, pour XYZ Editeur, hier, qui, heureux 
hasard, voit deux de ses protégés récompensés, à l’échelle 
nationale, par la remise d’un des sept prix littéraires du Gou­
verneur général et, sur la scène littéraire montréalaise, par le 
G nmd Prix du livre de Montréal.

A Ottawa, le gouverneur général Roméo LeBlanc a donc 
serré la main de quatorze lauréats, sept en français et autant 
en anglais, leur remettant la distinction accompagnée d’une 
bourse de 10 000 $ chacun. Du côté francophone, la série de

lauréats est donc composée d’Aude, dans la catégorie ro­
mans et nouvelles, pour Cet imperceptible mouvement; de 
Pierre Nepveu, catégorie poésie, pour Romans-fleuves; 
dYvan Bienvenue, en théâtre, pour Dits et inédits; de Roland 
Viau, catégorie études et essais, pour Enfants du néant et 
mangeurs d’âmes — Guerre, culture et société en Iroquoisie 
ancienne; de Michel Noël, en littérature jeunesse (texte), 
pour Pien\ de Stéphane Poulin, en littérature jeunesse (illus­
trations), pour Poil de serpent, dent d’araignée; et enfin de 
Marie José Thériault, pour Arracher les montagnes, une tra­
duction de Digging up the Mountains, de Neil Bissoondath.

Leurs semblables, côté anglophone, sont Jane Urquhart 
ÇThe Underpainter, roman), Dionne Brand (Land to Light 
On, poésie), Ian Ross (fa re Wei, théâtre), Rachel Manley 
(Drumblair — Memories of a Jamaican Chilhood, essai), Kit 
Pearson (Awake and Dreaming, texte jeunesse), Barbara 
Reid (The Party, illustrations jeunesse) et Howard Scott (The 
Euguelion, traduction).

Il s’agissait de la 61e remise de ces prix du Gouverneur 
général pour lesquels les jurys de pairs ont reçu cette année 
des éditeurs 1061 titres (481 en français et 579 en anglais).

Pendant ce temps, à Montréal, un nouveau venu dans 
l’univers du roman, Willie Thomas, recevait des mains du 
maire Pierre Bourque le Grand Prix du livre de Montréal, 
marié à une bourse de 10 (XX) $, décerné depuis 1987 par la 
Ville de Montréal à un auteur d’un ouvrage de langue fran­
çaise ou anglaise pour «la facture exceptionnelle et l’apport ori­
ginal de cette publication», tous genres littéraires confondus.

Sélection difficile
Pour son tout premier roman, Cristojbrp — Récits insolites 

d'un singulier voyageur, publié chez XYZ Editeur, Willie Tho­
mas a reçu les faveurs du jury présidé cette année par l’écri­
vain Marie-Claire Blais. «Nous récompensons un ton nouveau, 
une fraîcheur, une audace littéraire qui s'inspire de l'histoire et 
du récit», a expliqué hier Marie-Claire Blais, soulignant le tra­

vail ardu du jury soumis à une sélection difficile. «L’auteur 
utilise un langage coloré qui évoque la magnificence des ro­
mans de Réjean Ducharme.»

Dans un savoureux mélange de surprise et d’émotion, le 
lauréat a expliqué avoir essayé de se plonger dans l’univers 
de ces Français du XVII'' siècle, responsables de la naissance 
du Québec. «Ça été plutôt long et ardu d'écrire ce premier ro­
man, mais j’avais le goût de faire un voyage dans le temps et 
l'espace, de faire une synthèse de tous ces Français arrivés ici 
avec leur propre culture.» Cristoforo est une histoire relatée 
par Anastase de Saint-Just, cul-de-jatte qui fait fortune dims le 
commerce des fourrures et qui se trimballe d’un océan à 
l’autre et plonge les lecteurs dans les récits de voyage des 
Champlain, Cartier, Sagard et La Hontan.

L’an dernier, c’est Yvon Rivard qui a avait reçu cette ré­
compense |X)ur Le Milieu du jour. Cette année, les finalistes 
étaient aussi Robert Lalonde, D. G. Jones, Régine Robin et 
David Solway.

CINÉMA

Creuser son sillon 
à Paris

Malgré des retombées plus politiques que concrètes, le milieu du 
cinéma trace un bilan positif de la manifestation Cinéma du Québec 
à Paris.

Odile Tremblay
Le Devoir

Hier, des représentants des 
associations profession­
nelles de producteurs, réa­
lisateurs et scénaristes québécois, 

avec à leurs côtés Bernard Boucher, 
de la SODEC, venaient rencontrer la 
presse pour effectuer le bilan de l’évé­
nement Cinéma du Québec à Paris. La 
manifestation, qui se déroulait du 5 au 
9 novembre dernier dans la capitale 
française, avait au départ laissé plu­
sieurs observateurs sceptiques. Nom­
breux étions-nous à interroger le choix 
des films québécois retenus, comme à 
questionner l'impact de ces produc­
tions auprès de la presse parisienne.

Une douzaine de Québécois qui 
étaient présents à Paris (dont les ci­
néastes Michel Poulette, Claude Four­
nier, Jennifer Alleyn et Denis Choui- 
nard), à l’heure de tracer le bilan, 
s’étaient quand même donné hier le 
mot pour tracer un bilan positiviste 
(voire jovialiste) de l'événement, souli­
gnant tous les bons côtés de l’affaire et 
passant sous silence ses failles.

Tranchons là. Selon les échos reçus 
de Paris, quelques irritants sont venus 
ternir le tableau. Alors que Daniel Tos­
can du Plantier, le grand manitou 
d’Unifrance, avait promis de mettre 
tout son poids pour convaincre la pres­
se parisienne de se déplacer, force fut 
de constater que cette dernière brillait 
en général par son absence. Si 
quelques textes, notamment dans Le 
Film français et Le Figaro, rendirent 
compte de l’événement, ils n’abor­
daient que l’aspect politique de la cho­
se sans faire état des films eux-mêmes. 
La plupart des projections se sont ef­
fectuées devant des auditoires clairse­
més et la rencontre n’a pas encore dé­
bouché sur une distribution en sol 
français des films présentés (mais plu­
sieurs seraient en cours de visionne- 
ment par les distributeurs).

Cela dit — et c’est ce qu’essayaient 
de traduire les participants hier en la 
qualifiant de premier pas dans la bon­
ne direction —, la manifestation pari­
sienne a quand même porté certains 
fruits sur le front politique et interrela­
tionnel. Ne serait-ce qu'en renforçant 
les liens entre les associations et leurs 
contreparties françaises. Main dans la 
main, celles-ci ont d'ailleurs signé 
conjointement un manifeste (à l’inten­
tion de leurs gouvernements respec­
tifs) demandant l’adoption des me­
sures de protection des films franco­
phones (dans la foulée des clauses 
d’exemption culturelle des anciens ac­
cords du GATE). En outre, expliquait 
Claude Fournier, la France serait à la 
recherche d’une sorte de Jack Valenti 
français pour monter a la défense du 
film francophone.

Rappelons aussi qu’un protocole bi­
latéral de distribution de films, signé 
par la SODEC et son pendant français, 
le Centre national de la cinématogra­
phie, prévoit le soutien annuel en ma­
tière de distribution de quatre films 
français au Québec et d’autant de nos 
longs métrages sur le territoire de 
l’Hexagone. Le choix des films québé­
cois qui bénéficieront de cette aide fi­

wifm.

nancière sera celui des distributeurs 
eux-mèmes plutôt que de la SODEC, 
ce 4 quoi applaudit le milieu.

Evoquant le Festival de Blois, de 
toute évidence balayé par la manifesta­
tion parisienne, Louise Baillargeon, à 
la tête de l’Association des produc­
teurs, ne brûlait guère d’enthousias­
me: «Le bilan de nos membres était as­
sez négatif pour Blois. Il ne débouchait 
sur aucune rencontre professionnelle. Ni 
producteurs ni exploitants de salles ne s’y 
déplaçaient.» Louise Baillargeon, com­
me semble-t-il une bonne partie du mi­
lieu, a envie de creuser le sillon de ce 
rendez-vous annuel à Paris, si possible 
en l’améliorant Toutes les associations 
présentes hier avaient choisi d’appuyer 
l’initiative de la SODEC plutôt que de 
cracher dans la soupe, et les grogne­
ments qui avaient fusé entre les 
branches se sont éteints devant le mur 
du consensus.

Cru 1998 à surveiller
Si, politiquement, la manifestation 

parisienne a permis un certain dé­
blayage, le choix des films québécois 
qui y furent présentés demeure 
contestable, Cosmos, La Comtesse de 
Baton Rouge et Clandestins semblant 
un peu noyés parmi les productions 
commerciales,/’e« suis, La Concierge­
rie, Liste noire et L’Homme idéal. Le 
cru 1997 n’était pas très fort, et pour 
marquer le coup de la première mani­
festation dans la capitale française, il 
eût peut-être mieux valu attendre l’an 
prochain. De fait, 1998 pourrait bel et 
bien être l’année où le cinéma québé­
cois reprendra du poil de la bête. Non 
seulement les films de Robert Lepage 
et de François Girard sont-ils atten­
dus, mais également ceux de Paul 
Tana, Jacques Leduc (coproduit avec 
la France et donnant la vedette fran­
çaise à Annie Girardot) Michel 
Brault, Charles Binamé (dont inci­
demment le titre ne sera plus Vivre! 
mais Le Cœur au poing). Sans comp­
ter les œuvres de la relève signées 
par Denis Villeneuve et Manon 
Briand. C’est en 1998 que le Québec a 
des chances de présenter une belle 
gerbe de films, d’avoir de bons mor­
ceaux à Cannes et de faire parler de 
lui. Espérons que lors de la prochaine 
semaine du cinéma québécois à Paris, 
Unifrance convaincra les médias pari­
siens de se pointer au rendez-vous.

Maroc Québec
Un mot pour signaler l’existence 

d’une première coproduction Canada- 
France-Maroc actuellement en tour­
nage. Il s’agit de Les Casablancais 
d’Abdelkader Lagtafi, coproduit au 
Québec par Les Films de l’ile. Cette 
fiction en trois tableaux se veut une 
critique caustique de la société maro­
caine. Elle sera tournée entièrement à 
Casablanca, en arabe et en français, et 
distribuée à Montréal en 1998.

ARCHIVES I.E DEVOIR
Une scène du film Les Clandestins

LE CALENDRIER DES ÉVÉNEMENTS MUSICAUX À VENIR

Novembre
20 " ^24^

ORCHESTRE DE CHAMBRÇ
I MUSICI DE MONTREAL

Direction: Yuli Turovsky
MUSIQUE ANGLAISE

Jonathan Boyd, ténor
Vaughan Williams: Fantasia on Grcensleeves, Finzi: Dies natalis, 

Britten: Les Illuminations et Simple Symphony
Jeudi 20 novembre 20h00, salle Pollack 555 Sherbrooke Ouest métro McGill 

Billets réguliers: 23,50$, ainés: 19.75$, étudiants: 10,00$ (taxes incluses) 
Billetterie: (514) 982-6037 poste 224

ORCHESTRE DE CHAMBRE McGILL
Dir.: Boris Brott

présente

MESSIE
GEORG FRIEDRICH HÀNDEL

Suzie LeBlanc, soprano; Daniel Taylor, alto;
Benjamin Butterfield, ténor; Daniel Lichti, basse.

19h30 à la Cathédrale Christ Church (entre Eaton & La Baie) 
Billets: 25 $. 15 $ (étudiants), PdA 842-2112, admission: 790-1245

^ 21 ^ ^25^

ORCHESTRE BAROQUE DE MONTRÉAL
Joël Thiffault - Directeur artistique

présente
LES PREMIERS GRANDS ROMANTIQUES: 

Beethoven - Schubert - Mendelssohn
20h, Salle Pierre-Mercure, 300 est boul. de Maisonneuve (métro Berri UQAM) 

Billets par Admission - 790-1245 ou à la Salle Pierre-Mercure
21,25 $ (rég.), 16,25 $ (aînés), 13,25 $ (ét.) T.T.C.

Renseignements & abonnements: 272-7714

CONCERT DE L’ORCHESTRE
DE CHAMBRE DE L’UQAM

Direction: Marc Bélanger
VIVALDI, MOZART, ELGAR, BARBER, TCHAIKOVSKI

20h Salle Pierre-Mercure du Centre Pierre-Péladeau
300 boul. de Maisonneuve Est, Mtl (Métro Berri-UQAM)

Billets: 10 $, étudiants: gratuit Rens.: 987-6919 ou 987-3000 (poste 0294)

21 & 28 ^ 26 ^

Le Nouvel Ensemble Moderne
sous la direction artistique de Lorraine Vaillancourt

SÉRIE CBC/MCGILL
SUZIE LEBLANC, soprano

présente:
Scandinavie, Biennale 97 du NEM

Le NEM en concert les 21 et 28 novembre
Salle Claude-Champagne, 20 heures

Musiques du Danemark, de la Finlande, de l’Islande, de la Norvège et de la Suède.
343-5962

DANIEL TAYLOR, haute-contre
accompagnés d’un ensemble instrumental

Airs et duos de Schütz, J.S. Bach et Haendel
19 h 30, salle Pollack, 555, rue Sherbrooke Ouest

12 $ / 8 $ étudiants et aînés
298-457

21 & 24 ^ 27 ^

QUATUOR MOLINARI
présente v

MUSIQUES DU XXK SIECLE
EVANGELISTA- SCHAFER - CHOSTAKOVITCH

• Vendredi 21 nov., 20h, Salle Rodolphe-Mathieu
Pavillon Michel-Sarrazin, UQTR, Trois-Rivières 

• Lundi 24 nov. 20h. Église Unitarian,
5035 boul. de Maisonneuve o., Montréal

Billets à l’entrée: 15$, 10 $ (ét. et aînés). Rens.: 527-5515

L’ENSEMBLE LES BORÉADES DE MONTRÉAL
présente

CHARLES BURNEY
Volet 1er: La musique allemande
J.A. Hasse, C.P.E. Bach, F.J. Haydn

Joël Thiffault, claveciniste et Jim Coward, récitant.
20h!5, Chapelle St-Louis de l’Église Saint-Jean-Baptiste, 4230 Drolet 

20$ (aînés: 16$, étudiants: 12$) 281 -6744, 259-5114

^ 22 ^ 28 29 & 30

L’ORCHESTRE DE L’UNIVERSITÉ DE MONTRÉAL
sous la direction de Jean-François Rivest 

présente dans le cadre de la Biennale 97 du NEM,
TIENSUU : LU MO; SIBELIUS : TA P10 LA et 

CHOSTAKOVITCH : CONCERTO POUR VIOLONCELLE N° 1 
Soliste : YEGOR DYACHKOV

20h Salle Pollack, 555 Sherbrooke ouest (metro McGill)
Entrée libre - Renseignements: 343-6427

OPÉRA McGILL
Guilio Cesare de G.E Handel

ORCHESTRE BAROQUE DE McGILL
HANK KNOX, chef

SYLVAIN BISSONNETTE, metteur en scène
Salle Pollack, 555, rue Sherbrooke Ouest

19 h 30 ( 14 h et 19 h 30 le 30), 12$/ 10 $ (étudiants et aînés)
398-4547

23

LADIES’ MORNING MUSICAL CLUB
présente

TRIO PENNETIER-PASQUIER-PIDOUX
avec LAURENT VERNEY, alto

MOZART, FAURÉ, BRAHMS
Le dimanche 23 novembre à I5h30

Salle Pollack - 555, rue Sherbrooke Ouest - Rens.: 932-6796 ou 487-2822
Billets: 25,00 .$ / Étudiants (22 ans): 15,00 $

EN COLLABORATION AVEC IjE DEV^OIR

r
Evénements musicaux et lecteurs du Devoir :

un accord parfait!
Pour plus de détails : 985-3322


